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INTRODUCTION 

En g~n~ral, les r~actions d'adaptation des organismes vis-~-

vis des facteurs p~riodiques primai'res tels la temp~rature, l'ensoleil­

lement et le rythme des mar~es, sont semBlables dans tous les groupes 

animaux et elles ne montrent pas de sp~cificit~ (Dajoz, 1975). 

Dans ce travail, nous avons voulu v~rifier si la mar~e a une 

infl~ence sur la concentration de divers param~tres physico-chimiques 

dans la baie de la rivi~re B~cancour. Cette baie pr~sente des conditions 

propices à une telle ~tude puisqu'elle est de petite dimension et que 

son embouchure est assez restreinte. De plus, l'apport d'affluent du 

bassin versant dans la baie est pratiquement n~gligeable (Desmeules 

et a 1., 1981) . 

Du point de vue pratique, cette ~tude nous permettatt de 

d~terminer si la lune est un facteur important à consid~rer pour fixer 

la p~riode d'~chantillonnage. En effet, r~gissant le flux et le 

reflux des eaux, elle pourrait influencer la vie aquatique autant que 

le soleil qui est responsable de la photosynth~se. 



2 

CHAPITRE l 

PHYSIONOMIE DE LA ZONE PROSPECTtE ET CHOIX DES STATIONS 

La majorité des auteurs CSrochu, 1963; Dionne, 1963; Hamelin, 

1970; Lasserre, 1970; Ouellet et Cerceau, 1976) reconnaissent l'exis­

tence d'un estuaire d'eau douce qui est compris entre 1 'exutoire du lac 

Saint-Pierre et la pointe est de 1 'île d'Orléans. Il est appelé "haut­

estuaire ". Cette partie du Saint-Laurent est soumise a 1 'influence des 

marées et elle est subdivisée en deux secteurs appelés "haut-estuaire 

supérieur" et "haut-estuaire inférieur", dotés chacun de caractéristiques 

hydrologiques et morphologiques homogènes. 

Le haut-estuaire s'étend, sur une longueur d'environ 90 Km, entre 

le lac Saint-Pierre et les rapides Richelieu (Fig. 1). L'amplitude de 

la marée d'eau douce, à peu près nulle dans le lac Saint-Pierre, atteint 

un maximum de 0,3 m à Trois-Rivières et de 3,8 m a Leclercville (Canada, 

1980). Les courants sont ralentis en surface (Dohler, 1961; Rousseau, 

1967) et ils s'inversent en profondeur pendant le jusant, dans la région 

de Batiscan (Dohler, 1961). Dans le chenal de navigation, la vitesse des 

courants de surface est d'environ 0,9 mis au niveau de Trois-Rivières où 
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il n'y a pas de différence importante entre le flot et le jusant (ministère 

des Pêches et Environnement Canada, 1977). 

Les rapides Richelieu correspondent à un r@tr@cissement important 

du lit permanent du Saint-Laurent. Ils représentent la limite amont du 

haut-estuaire inférieur (fig. 1} qui est caractérisé par l'inversion to­

tale des courants sous l'effet de la marée d'eau douce (Dionne, 1963) . 

Lors du jusant, il y a augmentation considéraD1e du déDit qui donne lieu 

à de forts courants de décharge dont l'importance varie en fonction du 

débit fluvial, de l'amplitude de la marée, et de la section mouillée, 

Dans les rapides Richelieu, la vitesse du courant atteint en moyenne 

4,1 mis au jusant et 0,77 mis au flot. Ces valeurs sont respectivement 

de 1,15 mis et 0,64 mis A la hauteur du rétrécissement situé en amont de 

Québec (ministère des Pêches et Environnement Canada, 1977). 

La limite entre le haut-estuaire et le moyen-estuaire correspond 

au passage des eaux douces aux eaux saumâtres, c'est-A-dire des marées 

dynamiques aux marées de salinité. Cette étude de marée dynamique a été 

effectuée au niveau du delta formé sur la rive sud du Saint-Laurent par 

la rivière Bécancour. Celle-ci a une longueur d'environ 170 Km et prend 

sa source dans la région de Thetford-Mines. Elle traverse les comtés de 

Mégantic, Arthabaska et Nicolet et draine également une partie des comtés 

de Wolfe, Beauce et Lotbinière. Elle se jette dans le haut-estuaire supé­

rieur du Saint-Laurent, à environ 20 Km en aval du lac Saint-Pierre . 

Le transect choisi se situe sur la rive sud A environ 700 mètres 

â l'est de l'embouchure de la rivière Bécancour qui se divise en trois 

chenaux (Fig. 2). Deux de ceux-ci délimitent l'île Montesson qui est 



Figure 2: Emplacement des stations d'échantillonnage 



constituée principalement de boisés. On remarque au nord de cette île 

une ~ie peu profonde. Son volume moyen est d'environ 900 m3. Sa lon­

gueur déterminée a marée naute atteint 0,5 Km et son embouchure présente 

une largeur de 0,2 Km. La végétation y est très aBondante en été et 

composée principalement de Sagittaria latifolia, Pontederia cordata et 

Scirpus ~ (Blanchard et al., 1976). 

Le transect comporte quatre stations dont trois sont localisées 

6 

dans la baie. Il s'agit des stations Al, A 2, et A 3 représentant respec­

tivement le fond de la baie, le milieu de la baie et l'entrée de la baie. 

Leurs profondeurs respectives mesurées à l'étale sont de 0,19 m, 0,34 m 

et 0,43 m. La station A 4, située dans le fleuve, a une profondeur de 

- 6,66 m. Les profondeurs sont exprimées par rapport au zéro géodésique. 
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CHAPITRE II 

METHODE D'tCHANTILLONNAGE ET METHODOLOGIE ANALYTIQUE 

l Méthode d'échantillonnage 

La période d'échantillonnage s'est échelonnée du 25 

juin au 21 octobre 1980. Au cours de cette période, les études 

effectuées avaient pour but d'observer l'évolution temporelle des 

divers param~tres physico-chimiques. Elles ont nécessité deux 

types d'échantillonnage, soient: cyclique et mensuel. L'échan­

tillonnage mensuel a été réalisé en considérant a la fois le cycle 

lunaire et le cycle de marée. Il consistait a recueillir les 

échantillons a la période du croissant, ce qui correspond dans 

notre cas à deux j'ours avant la pleine lune, et en présence de la 

plus forte marée. 

A cette même période mensuelle (fin du mois) et au décrois­

sant, c'est-a-dire quatre jours apr~s la pleine lune (début du 

mOis), deux échantillonnages cycliques furent effectués: ceux de 



l'été, les 9 et 23 juillet 1980 et les échantillonnages de l'au­

tomne, les 5 et 21 octobre 1980. Chaque cycle était d'une durée 

de quinze heures et quinze prélèvements horaires ont été faits 

à chacune des stations. 
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Une bouteille de polypropylène d'un litre était utili­

sée pour prélever l'échantillon d'eau. La bouteille, insérée dans 

un hydrocapteur, était remplie de façon à intégrer la colonne 

d'eau .de la surface jusqu'au fond. Les échantillons, placés dans 

des glacières, étaient acheminés dans les trois heures suivant 

l'échantillonnage au laboratoire où ils étaient entreposés à 

40 C. A chacune des quatre stations, cinq échantillons ont été 

prélevés afin de déterminer la réoétabilité de l'échantillonnage 

et de l'analyse. 

II Méthodologie analytique 

Basé sur des limitations pratiques, le choix de nos 

paramètres fut le suivant: niveau d'eau, pH, conductivité, tur­

bidité, matières en suspension, oxygène diSsous, nitrates et 

nitrites, phosphore inorganique, carbone inorganique total, car­

bone organique total, chlorophylle et phaéopigments. En effet, 

la plupart de ces paramètres sont intégrateurs et donnent ainsi 

un aperçu global des conditions prévalant dans le milieu . 
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2.2.1 Ni-veau d'eau 

En satson estivale et en absence de crue, le niveau 

d'eau est inttmement lié au cycle de la marée. Ce paramHre 

a été mesuré afin de vérifier 1 'heure a laquelle la marée 

atteint son plus ~as niveau et afin d'oBserver s'il y a des 

différences importantes dans les changements de niveau des 

stations A 1, A 2 et A 3 de la baie. 

2.2.2 pH 

Le pH d'une eau naturelle est relié a toutes les 

réactions qui impliquent des ions hydrogène. Cette mesure 

est utilisée dans le calcul des équilibres acide-base tel 

l'équilibre des carbonates, d'importance fondamentale dans 

les eaux naturelles. L'oxydation et la réduction du carbone 

sont des processus qui peuvent avoir une influence importante 

sur le pH, particulièrement dans des milieux eutrophes. 

l'utilisation du CO2 dissous lors de la photosynthèse peut 

résulter en une augmentation du pH alors que le contraire 

peut se produire lors de l'oxydation de la matière organique 

(Bobée et al., 1977). 

Le pH est déterminé au moyen d'un pHmètre 

(Instrumentation Laboratory, Modèle 175). L'instrument 

utilisé est toujours calibré avec deux solutions tampons 

de pH différent. La répétabilité est de 0,05 unité. 
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2.2.3 ConductiYité 

La conductivité est un indice du degré de minérali­

sation des eaux naturelles. Elle est fonction de la concen­

tration, de la moBilité, ainsi que de la valence des substan­

ces dissoutes ionisées. 

La conductivité est déterminée au moyen d'un 

conductivimètre (Barnstead, Modèle PM-70CB). La conductivité 

électrique est exprimée en ~hos cm- 3 et la répétabilité 

de la mesure est de cinq pourcent. 

2.2.4 Turbidité 

La turbidité est causée par la présence de matières 

en suspension telles les argiles, la matière organique et 

inorganique particulaire, le plancton et les autres micro­

organismes. Elle est une propriété optique qui représente 

la fraction de la lumière qui est absorbée ou déviée, plutôt 

que transmise entièrement et en ligne droite â travers un 

échantillon. 

La turbidité est déterminée par néphélémétrie et 

l es résultats exprimés en "Unités de turbi dité néphélémé­

trique" (UTN). Un turbidimètre Hach, Modèle 2100 A est 

utilisé. Il est calibré â l'aide d'une suspension de latex 

précalibrée au moyen d'un mélange de sulfate d'hydrazine et 

d'hexaméthylènetétramine. La répétabilité 

pourcent. 

est de cinq 
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2.2.5 Mati~res en suspension 

la teneur en mati~res en suspension des eaux est 

tr~s variaBle selon les cours d'eau. Pour chacun d'eux, elle 

est fonction de la nature des Bassins versants, de la saison, 

de la pluviom~trie, etc. En fait, tous les cours d'eau con­

tiennent des mati~res en suspension et des teneurs de quel­

ques milligrammes par litre ne posent pas de probl~mes 

majeurs. Cependant, des teneurs élev~es peuvent emp~cher 

la pénétration de la lumi~re, diminuer 1 'oxyg~ne dissous et 

limiter alors le développement de la vie aquatique, en créant 

des déséquilibres entre les diverses esp~ces (Biggs, 1970). 

la quantité de mati~res en suspension est déterminée 

en filtrant 500 ml d'eau sur une membrane de fibres de verre 

(Whatman GFjC, 5,5 cm). le poids des sédiments retenus par 

la membrane est déterminé par différence de poids de la 

membrane apr~s un temps de séchage au dessicateur d'environ 

cinq jours. Une balance Mettler, Mod~le H-95 a été utilisée. 

les résultats sont exprimés en ppm et le coefficient de va­

riation des mesures est de dix pourcent. 

2.2.6 Oxyg~ne dissous 

la teneur en O2 dissous est un bon indicateur de la 

qualité de l'eau. Plusieurs facteurs sont liés à la pré­

sence de l 'oxyg~ne da ns l'eau; en pa rt i cu lier, l a tempé­

rature, la pression atmosphérique et la salinité. l'oxyg~ne 

dissous est aussi fonction de l'origine de l'eau, les eaux 



12 

superficielles pouvant en contenir des quantités relativement 

importantes par rapport aux eaux plus profondes. 

Les variations de la teneur en oxygène sont aussi 

importantes que la valeur du taux absolu. La cause de toute 

variation devra être recherchée; celle-ci pouvant être fonc­

tion de la présence des végétaux, des matières organiques 

oxydables, des organismes et des germes aérobies, ainsi que 

de la perturbation des échanges atmosphériques ~ l 1 interface 

(présence de graisses, d'hydrocarbures, de détergents, etc.) 

(Nisbet et Verneaux, 1970). 

La méthode utilisée pour déterminer la teneur en 

oxygène dissous (American Public Health Association, 1975) 

implique l'oxydation, par l'oxygène dissous, du manganèse II 

en manganèse IV, en milieu basique. En présence d'iodure, en 

milieu acide, le manganèse est ensuite réduit en manganèse II 

avec libération d'iode en quantité équivalente à la concentration 

originale d'oxygène dissous. L'iode libéré est finalement titré 

avec une solution de thiosulfate. La répétabilité est de 0,05 ppm. 

2.2.7 Nitrates et nitrites 

L'origine des nitrates qu10n retrouve dans les eaux 

naturelles peut difficilement être dissociée de celle des 

autres formes d'azote. La mesure de la concentration totale 

de l'azote constitue un outil précieux pour déceler les 

zones de pollution. La détermination quantitative des 

diverses formes d'azote renseigne sur le degré de minéra-



lisation de la matière organique, duquel peut de pendre 

1 'acti'vité photosynthHi que . 
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Les ni trates, l es nitrites et 11 azote ammoniacal 

sont les formes majeures d'azote en solution pouvant ~tre 

assimilées pour la production primaire. Par ailleurs, pour 

la synthèse de 1 lazote organique, certaines bacteries ou 

algues peuvent également fixer 1 lazote moléculaire en so­

lution. 

Une fraction de l lazote organique est transformée 

en azote ammoniacal lors de la décomposition des organismes. 

En milieu aérobie, 1 lazote ammoniacal peut être oxydé par 

des bactéries autotrophes sous la forme de nitrites et en­

suite sous la forme de nitrates . En milieu anaérobie, les 

nitrates peuvent être transformés en nitrites et en azote 

moléculaire par des bactéries hétérotrophes (Campbell et al., 

1976}. 

Les quantités d'azote qulon retrouve dans les eaux 

naturelles sont le résultat de phénomènes naturels ou 

d'activités humaines. Parmi les sources naturelles, mention­

nons: le drainage des fôrets, l'érosion, l'activité des 

animaux et la pluie . Les sources résultant des activités 

humaines sont : les eaux usées domestiques et industrielles 

et le drainage agricole. 

La concentration combinee des nitrites et des ni­

trates a été dosée par colorimétrie au moyen d'un Auto 



14 

Analyseur Technicon II. L'échantillon a été filtré sur une 

memBrane Mil11pore (~AWP Q4700} de porosité spécifique de 

0,45 micromètre. Il passe ensuite a travers une colonne réduc­

trice formée de granules de cadmium recouvertes d'une couche 

de cuivre déposée électrolytiquement. Ainsi, les nitrates 

sont réduits en nitrites. 

Les ions nitrites réagissent ensuite avec la sul fa­

nilamide dans des conditions acide pour former un composé 

diazo. Ce dernier réagit avec le dihydrochlorure de N-l­

naphthylènediamine pour former un composé azo de couleur 

rose. 

L'intensité de la couleur rose est donc proportion­

nelle ~ la concentration de nitrites. La limite de détec­

ti.qn de la méthode est d'environ 0,01 mg NIL (Technicon 

industrial systems, 1973). La courbe d'étalonnage pour 

l'échantillonnage du 25 juin 1980 est préseritée ~ l'appendice 

A. 

La valeur du coefficient de variation déter-

miné pour une mesure d'un étalon est d'environ trois pourcent 

pour une concentration de 0,2 ppm. 

De plus, afin d'évaluer la répétabilité de la 

technique d'échantillonnage avec l 'hydrocapteur, six échan­

tillons ont été prélevés consécutivement ~ une m~me station. 

Les résultats obtenus montrent que la répétabilité de la 

technique d'échantillonnage pour les nitrites et les 



nitrates était de 0,151 ± a,OOl ppm ~ la stati.on A 3 lors 

de la campagne d'échantillonnage du 25 juin 19.80. Cette 

station a été choisie du fa i t qu'elle présentait la 

meilleure répétabilité. 

2 . 2.8 Phosphore inorganique 

15 

La mesure de la concentration de phosphore permet 

de déceler les zones d'enrichissement des eaux. En effet, 

le phosph.ore joue un rôle important dans le développement 

des algues et il contribue aussi ~ l'eutrophisation 

(Rod i er, 1 9751. 

Le phosphore, en milieu aquatique, provient généra-

l ement des mêmes sources que l'azote. En pl us, 1 es détergents 

sont une source importante de polyphosphates dans les eaux 

naturelles. 

Le phospbore inorganique dans les eaux naturelles 

est constitué de phosphore hydrolysable et d'orthophosphates 

Par ailleurs, le phosphore total comprend en plus le phos­

phore faisant partie intégrante des composés organiques 

(Bisson et al., 1978). 

Ces diverses formes de phosphore sont étroitement 

liées. Les producteurs primaires assimilent directement les 

orthophosphates et souvent aussi, le phosphore organique . 

Lors de la décomposition des organismes, des orthophosphates 

et du phosphore organique sont libérés. Notons également 
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que le phosphore organique et 1 'hydrolyse des polyphosphates 

peuvent produire des orthophosphates (Sager et al., 1975). 

le phosphore inorganique a été dosé par colori­

métrie au moyen de l'Auto Analyseur Technicon II. Après 

filtration sur une membrane Mi1lipore de porosité spéci-

fique de 0,45 micromètre, l'échantillon est hydrolysé au moyen 

d'une solution d'acide sulfurique. Il est chauffé pendant 

30 minutes dans un autoclave a l2l oC (15-20 psi). la solu­

tion est refroidie et diluée a 50 ml. 

les orthophosphates sont ensuite dosés. l'ortho­

phosphate réagit en milieu acide avec le molybdate d'ammo­

nium et le tartrate de potassium et d'antimoine pour former 

un complexe, le phospho-molybdate d'antimoine. Ce dernier 

est finalement réduit par l'acide ascorbique en un complexe 

de couleur bleue (APHA, 1975). la limite de détection 

de la méthode est d'environ 0,005 mg P/l (Technicon, 1973). 

la courbe d'étalonnage pour l'échantillonnage du 25 juin 

1980 est présentée a l'appendice A. 

la valeur du coefficient de variation déter-

miné pour une mesure d'un étalon est d'environ cinq pourcent 

pour une concentration de 0,05 ppm. la répétabilité 

de la technique d'échantillonnage évaluée a l'aide de cinq 

échantillons prélevés consécutivement a la station A 4 lors 

de l'échantillonnage effectué le 25 juin 1980 est de 0,014 ± 

0,001 ppm. 



2.2.9_ Carbone inorganique total (CIT) et 

carbone organique total (COT) 
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Une capacité tampon élevée est souvent associée à une 

teneur en carBone inorganique élevée. La concentration de 

carBone i'norganique total (Cn) dans les eaux naturelles 

représente la concentration totale des bicarbonates, des 

carbonates et du gaz carbonique. Une concentration élevée 

de carbone organique total (COT) est un indice de l'enrichis­

sement des eaux par des substances organiques. 

La mesure de la concentration du carbone organique 

et inorganique est effectuée au moyen d'un analyseur de 

carbone organique et inorganique Beckman, Mod~le 915 A. 

Son principe de fonctionnement est basé sur le fait que par 

une combustion catalytique, le carbone contenu dans un échan­

tillon est transformé en bioxyde de carbone (C02) et la 

quantité de CO2 formé est mesurée avec un spectrom~tre in­

frarouge. 

La volatilisation du carbone inorganique (CIT) 

s'effectue à une température de 1500 C en faisant passer 

l'échantillon sur une résine recouverte d'acide phosphorique. 

De plus, on assiste à la combustion du carbone organique 

(COT) lorsqu'on op~re à 9500 C. Ainsi, en soustrayant les 

résultats obtenus pour le carbone inorganique de ceux obt~­

nus pour le carbone organique et inorganique, on obtient le 

carbone organique total (COT) (APHA, 1975). Les courbes 
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d'étalonnage correspondant au carbone inorganique et orga­

nique total pour l'échantillonnage du 25 juin 1980 sont pré­

sentées à l'appendice A. 

La valeur du coefficient de variation dé-

terminée pour une mesure de carbone inorganique total effec­

tuée sur un étalon est de quatre pourcent pour une concen­

tration de 20 ppm . Pour des mesures de carbone organique et 

de carbone inorganique total, elle est d'environ trois pour­

cent pour un étalon ayant une concentration de 30 ppm. 

De plus, afin d'évaluer la répétabilité de la 

technique d'échantillonnage avec 1 'hydrocapteur, cinq échan­

tillons ont été prélevés consécutivement à une même station. 

Les résultats de carbone inorganique total obtenus montrent 

que la répétabilité est de 20,1 ± 0,4 ppm à la station 

A 3 lors de la campagne d'échantillonnage du 25 juin 1980. 

A la même date, les résultats obtenus montrent que la ré­

pétabilité est de 26 ± 2 ppm pour le carbone organique et 

inorganique total à la station A 4. 

2.2.10 Chlorophylle et phaéopigments 

La chlorophylle est un pigment présent dans les 

tissus assimilateurs (chloroplastes) des organismes photo­

synthétiques. Les phaéopigments constituent une forme 

dégradée de la chlorophylle et sont des pigments inactifs 

dans le processus de la photosynth~se. 
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la chl orophyll e lia Il est le composé chimi que le pl us 

ut i lisé pour mesurer la Biomasse phytoplanctonique (Brezonik 

et al., 1975). Jorgensen (1966) estime même que ce param~tre 

représente la meilleure évaluation de la Biomasse et du poten­

tiel photosynthétique d'une population d'algues. 

500 ml d'eau sont filtrés sur une membrane de fibres 

de verre (Whatman GFjC, 5,5 cm) en appliquant un vide 

n'excédant pas 0,5 atmosph~re. Il est ~ noter que le filtre 

peut être gelé en absence de lumi~re et ainsi ~tre conservé 

pendant plusieurs semaines. 

la membrane, immergée dans 8 ml d'acétone 90%, est 

broyée pendant cinq minutes dans un Broyeur ~ tissu en verre 

et téflon. le contenu est transvasé dans une éprouvette ~ 

centrifugation graduée, complété ~ 10 ml avec de l'acétone 

90% et conservé ~ 40 C en absence de lumi~re pendant douze 

heures afin de solubiliser la chlorophylle des fragments de 

cellules. 

Apr~s centrifugation de la solution ~ 4000 rpm 

pendant dix minutes, la chlorophylle et les phaéopigments 

sont dosés au moyen d'un spectrophotom~tre Beckman, Mod~le 

Acta III. le dosage des phaéopigments s'effectue également 

~ l'aide d'un spectrophotom~tre apr~s que l'extrait ait été 

acidifié avec 0,1 ml d'acide chlorhydrique 5%. 

la valeur ,du coeffi ci ent de vari ati on déter -

miné pour une mesure de chlorophylle effectuée sur un échan-



20 

tillon d'eau naturelle est d'environ cinq pourcent pour une 

concentration d'environ 3 ppb. De plus, lors de la campagne 

d'échantillonnage du 25 juin 1980, il a été déterminé qu'à 

la station A 3, la répétabilité de la technique d'échan-

tillonnage était, pour la chlorophylle, de 6,0 ± 0,4 ppb. 



Equations nécessaires au calcul de la concentration de la chlorophylle 

et des phaéopigments (APHA, 1975) 

A. Densités optiques (0.0.) mesurées pour une cellule de l cm 

0.0. 663 

0.0. 645 

0.0. 630 

0.0. 750* = 0.0. 663 corrigée 

0.0. 750* = 0.0. 645 corrigée 

0.0. 750* = 0.0. 630 corrigée 

* 0.0. 750 = densité optique pour la turbidité 

B. Equations monochromatiques 

Pour calcul er la concentrati on de chl orophyll e lia Il en 

présence de phaéopigments, il faut utiliser les densités optiques 

corrigées. De plus, il faut considérer le facteur de dilution pour 

obtenir le résultat 

1. Chlorophylle "a" (ppb) = 26,], (0.0.663 - 0.0. 663a) 

21 

2. Phaéopigments lia" (ppb) = 26,7 [1,7 (0.0. 663a)- 0.0. 663 ] 

où 663a est la densité optique après acidificaton. 
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CRAPITRE III 

Résultats 

CARACTt'RISTIQUES PHYSrCO-CHIMIQUES DE LI EAU 

Les tableaux l a XXvrI présentent la variation temporelle de la 

valeur des divers paramètres physico-chimiques mesurés lors de chaque 

cycle de marée (lors du reflux et du flux) aux quatre stations d'échan­

tillonnage. Il faut se rappeler que deux cycles de marée ont été étudiés 

en juillet et deux autres en octobre. 

Un prélèvement par mois a été effectué a marée haute de juin a 

octobre et les valeurs déterminées pour chacun des paramètres apparaissent 

aux tableaux XXVIII a XXXVI. Ces tableaux comprennent également les ré­

sultats obtenus a marée haute au cours des quatre cycles de marée. 

Nous avons choisi d'étudier les 12 paramètres suivants: niveau 

d'eau, pH, conductivité, matières en suspension, turbidité, oxygène 

dissous, nitrates et nitrites, phosphore inorganique, carbone inorganique 

total, carbone organique total, chlorophylle et phaéopigments. 
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Il a fallu rejeter les données recueillies pour les mati~res en 

suspension car ces valeurs variaient d'une façon aléatoire au cours de 

tous les cycles aux trois stations de la baie . Ces variations aléatoires 

ont proBaBlement été causées par la tr~s faible profondeur d'eau. En 

effet, malgré toutes les précautions prises, l'embarcation a probablement 

eu pour effet de remettre les sédiments du fond èn suspension . 

De plus, il est a noter que les valeurs correspondant aux cycles 

du 9 et 23 juillet sont manquantes pour les param~tres suivants: pH, 

turbidité, oxy-g~ne dissous, carBone inorganique total, carbone organique 

total, chlorophylle et rapport chlorophylle/phaéopigments. Ces valeurs 

n'ont pas été retenues dans notre étude du fait qu'elles étaient aléatoires 

en raison de difficultés inhérentes au terrain ou à cause de la défec-

tuosité des appareils. 

Nous allons étudier l'évolution de ces différents param~tres lors 

des échantillonnages cycliques et mensuels. 

l Echantillonnage cycligue 

1.1 Niveau d'eau 

A l'inspection du tableau l, correspondant au cycle 

du 21 octobre 1980, il appara'it que le niveau d'eau ne varie 

pratiquement pas entre les stations de la baie. Ainsi, la baie 

semble se remplir d'une façon linéaire. La variation de niveau 

notée au cours du jusant pour ce cycle est d'environ 36 centi-

m~tres et, en moyenne, le niveau d'eau diminue d'environ quatre 

centim~tres a 1 'heure. 
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plI: CYCLE DU 5 OCTOBRE 1980 
pli: CYCLE DU 21 OCTOBRE 1900 

1 A 2 1 1 A 3 1 1 A 4 1 1 AIl 1 A2 1 1 A 3 l 
"EURE pli HEURE pli HEURE pli IIEURE pli "EURE pH "EURE pli 

9:25 _7~ 9:15 7.CO 9:00 7 70 
10 :25 7,48 10:15 1.26 10:00 1 76 
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Les profondeurs mesurées aux stations A 4 et A l 

lorsque la marée est la plus basse vers 18 h 00 sont respecti-

vement de 41 et 24 centim~tres. 

1. 2 p~ 

Les tableaux II et III montrent la variation du pH 

pour les deux cycles du mois d1octobre. En général, le pH 

déterminé au cours du cycle du 21 octobre (moyenne: 7,54) est 

lég~rement inférieur à celui du 5 octobre (moyenne 7,75). 

De plus, lors de chaque cycle de marée, le pH est 

relativement constant pour chacune des stations; aussi, 11écart 

de pH entre la marée haute et la marée basse lors du jusant est 

négligeable. Le pH observé à marée basse aux stations A 1 et A 2 

est 1ég~rement inférieur (environ 0,2 unité) à celui des stations 

A 3 et A 4 au cours des deux cycles. A marée haute, il n1y a pas 

de différence notable entre les quatre stations pour le cycle du 

5 octobre. La station A 1, à marée haute, lors du cycle du 21 

octobre, a un pH inférieur d1environ 0,3 unité à celui des trois 

autres stations. 

1.3 Conductivité 

Les valeurs de conductivité déterminées pour les quatre 

cycles étudiés paraissent aux tableaux IV, V, VI et VII. Les 

cycles du 9 et du 23 juillet slapparentent à celui du 21 octobre. 

En effet, la valeur moyenne de conductivité calculée pour chacun 

-3 de ces trois cycles est respectivement de 210, 220 et 218 ~hos cm . 



TABLEAU IV 

COHDUCTIVITÈ: CYCLE DU 9 JUILLET 1980 

1 A 1 1 1 A 2 1 1 A 3 1 1 A q 1 
1 

IIEURE 1'111105 CH-3 - -~ 1'111105 CH - 3 IIEURE 1'111105 CH IIEURE '111105 CH - IIEURE 

IIAUTE _ 9;05 218 8:55 222 - - 9:15 235 
10:20 215 10:10 195 9:110 220 10:07 222 

1o;SS--n5-- 10:50 220 10:35 212 11:05 222 
- ïl:S5 198 Il:45 215 Il:35 208 12:07 222 
--ïüo- 210 12:115 210 12:30 220 13:00 210 
13;50- 208 13:45 212 D:30 '10 14:11 21? 

14 :50 210 14:45 218 14:35 212 15:13 210 
- ï5;50 ~~ 15:45 204 15:35 110 16:08 215 
- 16:50- 215 16:45 215 16:30 20? 17:10 2n BASSE 

17:50 210 17:45 212 18:00 200 18:24 215 
18:45 220 18:35 205 If:29 ?05 19:05 no 

_~l~ 205 19:40 210 19:30 195 20:03 215 
20: 115 2"00-- ' 20:40 205 20:30 190 21:02 220 

-2Î:5O 205 21:45 210 21:30 278 n:l0 228 
IIAUTE -ï~;50 212 22:40 208 22:25 212 23:00 222 

-- -- - ---

TABLEAU VI 

CONDUCTlVIT~: CYCLE DU 5 OCTOBRE 1980 

1 A 2 1 l A 3 1 1 A" 1 r - --'-

IlEURE 1'111105 CH- 3 IIEURE 1'111105 CH-3 IIEURE /'111105 CH - IIEURE 1'111105 CH-3 

IIAU!E 

- 9~~ 232 9:25 200 8:45 215 9:110 200 
10:25 2ï-5- 10:20 202 9:45 195 10:00 1!lO 

- 'li;3i) 195 11:20 200 10:45 190 Il:00 200 
12:25 102 12:20 195 Il:45 202 12:00 185 

---n~30 ~O-8- 13:20 200 12:'15 200 13:00 175 
- 14:25 215 111:20 215 13:45 210 14:00 185 

15:30 222 15:20 210 14:45 195 15:00 175 
16 :25 220 16:20 210 15:45 200 16:00 175 
17 :30 230 17:20 205 16:'15 202 17:00 162 

'-18~25 210 13:20 220 17:45 210 18:00 175 
- 19:25 - - 2W- 19:20 18:45 215 19:00 175 

BASSE 

20:25 215 20:20 215 19:'15 208 20:110 175 
- 2ï;5o '2l5 21 :40 210 20:45 1'15 21:00 185 --22;25 r--roil-- 22:20 208 21:45 195 22:00 170 
=--ï3;2~ f- 215 23:10 212 22:45 195 23:00 165 

IIAUTE 

----- '--. 

1 AIl 

IIEURE '"105 CH 
-

. IIAUT E 7:20 212 
8:20 222 

----g;ïo m 
10:20 218 

l17ïo 208 
~20 220 

13:20 200 
1-~!20 218 

E 15:20 -IASS 

16:20 216 
- lf;W-~gr-

18:20 208 
~;20 

IIAUT E 20:ïo- 198 
2ï;ï-o - - 200-
-.:::"1[ïo- -2or-

1 A 1 1 

IIEURE 1'111109 CH-3 
-

g:25 22û 
,~~5 220 
_1_1~~ 225 

12:25 -2~ 

IIAUlE 

~:25 220 
l'I :2S 220 

-15:25 230 

r-~FS 215 
17:25 220 

BASS --U~ï5 220 
_J9:2~_ 220 

20:25 -nS-
- ïï;2S 210 

ItAU! .- ïIi25 21 li 

TABlfAiI V 

COHDUCTIVITEI CYCLE DU 23 JUILLET 1980 

1 A 2 l 1 A 3 1 

IIEURE 1'111109 CH-3 
IIEURE ,"105 CH-3 

7115 218 7:11 235 
8:15 220 8:11 225 
9:15 215 '1: 19 m 

10:15 215 10,11 27.5 
Il:!~ 210 11:11 220 
12:15 210 12:11 232 
13:15 208 13:11 220 
14:15 220 14: 15 220 
15:15 220 15:11 208 
16:15 210 16:11 212 
17:15 218 17:11 165 
18:15 210 18:11 21? 
19:15 212 19:?0 200 
20:15 205 20:11 205 
21:15 200 21:11 210 
21:1S 200 22:07 208 

TABLEAU VII 

CONDUCTIVITE: CYCLE DU 21 OCTOBRE 1980 

1 A 2 1 1 A 3 1 

IIEURE iMlos CH-3 IIEURE ,,",109 CH-3 

;.~~ 202 9:00 195 
10: 15 210 10:00 210 
11:15 205 11:00 no 
12:1S 200 1?:00 212 
13:1S 200 13:00 205 
14:15 210 14:00 185 
IS:1S 210 15:00 19S 
16115 220 16:00 ~~ 17:15 215 17:00 205 
18:15 220 11::00 21~ 
19:15 225 19:20 220 
20:1S 210 20:20 21S 
21 :IS 210 21:20 220 

. 2211S 208 22:20 210 

l A" 1 

IIEURE ""'lOS CH-3 

7:50 260 
8:50 250 
9:50 240 

10:50 225 
11:50 215 
12:50 242 
13:50 225 
1'1:50 n8 
15:50 228 
16:58 220 
17:50 240 
18:55 231 
19:45 240 
20:50 230 
21:47 230 
?2:55 228 

1 AlI 1 

HEURE 1'111105 CH-3 

9:08 225 
10:08 210 
11:08 210 
12:08 198 
13:08 210 
14:~~ 215 
15:08 210 
16:08 210 
17:08 200 
18:08 212 
19:08 210 
20 :08 20S 
?l:08 220 
22:08 240 

N 
CTI 
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Par ailleurs, pendant ces trois cycles, la conductivité apparaît 

constante lors du jusant et du flot a chacune des stations. De 

plus, la conductivitê est constante aux diverses stations a marée 

-3 basse et a marée haute et il existe un écart d'environ 20 l-fllhos cm 

entre la conductivité mesurée aux stations de la Baie et celle 

mesurée a la station du fleuve. 

Le cycle du 5 octobre se distingue du fait qu'a la 

-3 station A 4, la conductivité est inférieure d'environ 25 ~hos cm 

a la conductivité des stations de la baie dont la moyenne est 

-3 d'environ 205 ~hos cm De plus, ce cycle présente une conduc-

tivité relativement constante lors du flux et du reflux a chacune 

des stations. 

. 1.4 Turbidité 

Les tableaux VIII et IX montrent les valeurs de turbi-

dité mesurées pour les cycles du 5 et 21 octobre 1980. Ces valeurs 

ont été retenues car elles nous donnent un indice de la teneur en 

matières en suspensi'on. La turbidité détenninée pour le cycle du 

5 octobre (moyenne: 11 UTN) est légèrement supérieure a celle 

observée pour celui du 21 octobre (moyenne: 5,5 UTN) . Les valeurs 

de turbidité semblent constantes lors du jusant et du flot a 

chacune des stations des deux cycles. 

En moyenne, la turbidité observée a la station A 4 

lors du cycle du 5 octobre est légèrement supérieure a celle des 

stations de la Baie tandis que le 21 octobre, on note que la 

moyenne ne diffère pas entre les stations de la baie et celle du 



TABLEAU VIII 

TURBIDITÉ : CYCLE DU 5 OCTOBRE 1980 

r~ 1 A 2 1 IAl 1 1 A" 1 1 AIl 

IIEURE UTH HEURE UTH IIEURE IITH HEURE UTH IIEURE UTH 

HAUT 
9:35 11.0 9 :25 110 S·45 160 . 9;00 160 

E _!Q,~_5 _ 11.0 10 :20 10,0 9·45 140 10:00 150 
-11130 - uï-.o- 11 :20 9.0 10:45 14.0 11:00 150 
_~1~5 10.0 12:20 9 3 11:,,5 12.0 12 :00 1~~ 
~30 10.0 13:20 10.0 ~5 11.0 13 :00 16.0 
_1~;25 ~6_ 14:20 9 1 13 : '15 10.0 H:OO 160 . 
_ lhlL _~L_l_ 15:20 10.0 14;.'!L 10.0 15·00 150 
_I~;~~ ---.i._5_ ~~20 9 0 15 :45 10.0 16:00 15.0 
_ _ E.!1!L - :M 17 ·20 10..0 16 :'15 10.0 17:00 140 

' _1~~5_ 110 IS:20 10.0 17 :45 10,0 18:00 --..--!!!t~ _ _ L_ 

19:25 _~!O J9:20 - 18:45 11.0 19:00 ~~ - 20jS- ~~ 20 :20 9 4 19:'15 13,0 20:00 140 

=~n~- 8,2 21 : '10 11.0 20:45 H,O --1!~ ~~ 
E _2~:25 - 8,-7 - 22:20 11.0 21:45 B,O 22:00 1~~ 

_-.-lli25 8,6 ~!O 11.0 22:45 12,0 23:00 150 

BASS 

IIAUT 

IIAUT 
9:25 6,0 

E 10:25 6,7 
11:25 7,0 
12:25 7,0 
13:25 ~!8 
-1~ 7.2 
-15:25 7, 7 
_16:~~ 7,8 

17:25 - a:s-
E - ï8:25 22,0 
-- l'ï;ï5- - ï3.0 
- 20:25 - 7-:r-

21 :25 8,0 
E~25 7,0 

BASS 

ItAUT 

._-- - ----- ------ - -- --- ---- ---- - -- ----- -------

TABLIAU X 

OXYGENE DISSOUS: CYCLE DU 5 OCTOBRE 1900 

, , 1 A2 1 1 Al 1 1 A'I l 1 AIl 

, % • % • % • % 
IIEURE PPH. SAT ItEURE "PH. SAT IIEURE PPH. SAT HEURE PPH. SAT 

--9~U7:73 , S 9:25 fl.OS 'SI 1 S;45 940'847 9·00 932' 85.1 
10:25 - 1 - 10:20 -' - 9.45 - ' - 10·00 - 1 -

- ïï;3o ~~ 11:20 fJ.08:S1.8~5'h48:86.6 11:00 940'.!Z.JL 
__ !lJL -=-~ 12:20 - . - -.-111 '15 - . - 12·00 - . -

IIAUTE IIAUTE 

• % 
IIEURE PH 1 SAT 

!I;25 h OR '7U 
~25 - , -

11:25 1n,35 '66,8 
12 :25 - i -

n: 30 8.27 ,73,S 13 :20 8.75 '79,9 -.-1ll'1L 9.40'87.0 13·00 9,40' Sl.JL 
- ïii;25 - 1 - 14:20 - 1 _- n~ - ' - 1"·00 - 1 -

=~i~OU~ 79,6- 15 :20 fJ,08 82 9 14 l.~_ ~..l'l~§_ ---..fuOO 9 72 88&-
_!~!~~ ___ ~_~ 16:20 -, - -.-1l1.45 -, - ~OO - , -
___ E~~~_ 2,08,81.8 17:20 1'1.~..!I. -1~~L~2'1'85,i. 17;00 9,72' 88.8 

18:25 - , - 18 :20 - ' - 17"15 - ' - 18:011 - 1 -.-------:-;.A1'-- l.. ~ 
_1,!;1~-, 9,08,80.'1 19:20 8 M 78..2. -1M~ ~.00,81,1 19:00 ~1L~ 

20: 25 -- , - 20:20 - , - 19"15 -, - 20:00 - , -
_.1U~_ .~iï8.78.f - ïÏ:40 ~JlO '79,7 2~~r2L'IO'~.L 21:00 9,6'1: 88,0 

22: 25 - ' - 22 :20 -' - 21,115 - ' - 22:00 - -
-2~ï5 8.92;76,9 23:10 8,67; 76,7 n~ 9,32:S'I,0 23 :00 9,72,87.6 

BASSE.. 

IIAUTE 

13.35,66,8 13 :25 
14:25 - - 1 -

15 :25 Il,35 '66,0 
IG :25 - -, 
17:25 111,11 -
lC :25 - , -

~9:2r 7:gs-.---=-
20:25 
21:25 3,92: -
22:25 , 

1 

lASSE 

IIAUTE 

" . 

TABlEAU IX 

TURBIDITE I CYCLE DU 21 OCTOBRE 1980 

r A 2 1 .r A 3 1 
ItEURE UTM IIEURE UTM 
9:15 5,0 9:00 Il,3 

10:15 6,0 10:00 
" '1 11:15 5,0 11:00 4,7 

12:15 5,0 12:00 Il,7 
B:15 5,0 13:00 3,8 
14:15 6,0 14:00 4.7 
15: 15 6,3 15:00 4, 4 
16:15 6,0 16:00 5,6 
17:15 6,9 17:00 6,6 
18:15 7,7 18:00 5,9 
19:15 24,0 19:00 7,9 
20:15 5,0 20:00 4,5 
21:15 4,5 21:00 fJ.2 
22115 3,7 22:00 4.5 

TABlEAU xl 

OXYGENE DISSOUS : CYCLE DU 21 OCTOBRE 191n 

1 A2 1 1 A 3 1 
1 % • %. 

IIEURE PH 1 SAT ItEURE PH • SAT 

9:15 l'UR :11u 'HIO 948'797 
10: 15 - .- 10 00 - -
11 :15 9,6'1 '80,0 lli OO 9,72 1 81,7 
12:15 - 1 11:00 - . --, 
B :15 9,64 ,79,0 13 :00 9,88' 32,0 
14 :15 14:00 - 1 -- , -
15,15 9,16 '75,1 1~ : 00 10,28 84,3 
1&·15 - 1 - 16:00 - -, 
17 115 8,35 ,59,6 17:00 '1,96, 
18:15 ,- 18:00 -, -
19:15 c,3S IS~,6 J9--:OO- 8,35 -
20 :15 

9,38 :8LO 
2()·00 - 1 -

21 :15 . 21:00 9,96. -
22 :15 , 22 :00 - , -

, 
• 

1 
HEURE 
9:03 

10108 
11:08 
12:0S 
13:08 
14:08 
15 :08 
16:08 
17:08 
18:08 
19:08 
20:08 
21:08 
22:08 

1 
HEURE 

9,118 
10,08 
11:08 
12:08 
H:08 
14:08 
15:08 
16:08 
17 :08 
13:03 
19:0& 
20:08 
21 :011 
22:08 

A" 1 
UTII 
50 
5,0 
Il 5 
4,5 
4,'1 
4,2 
3 9 
4,6 
4,4 
3,9 
5,0 
4,7 
4, 4 
4,0 

A" 1 , % 
PPH • SAT 

Uil , R1 · A 

- , -
-i;u 'iR1 
- -

~I 80 .113._ ' 
- . -

li 96 83 7 
- -, 

10 28.85 3 
- . -
3,20' 85,1 
- , -

p,96 ,83.7 
- , -

, 

N 
ex:> 
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fleuve. Par ailleurs, il n'y a pas de différence notable entre 

les différentes stations des deux cycles pour les valeurs de tur­

bidité déterminées a marée haute et a marée Basse. Il est a noter 

que la valeur élevée de la turoidité mesurée a marée haute et a 

marée basse a la station A l pendant le cycle du 21 octobre 

(22 UTN) est exceptionnelle et peut être expliquée du fait que 

l 'emoarcatton a prooa51ement remis les sédiments du fond en sus­

pension. 

De plus, il est important de mentionner qu'une 

différence de turbidité inférieure a 5 UTN ne peut être considérée 

significative en raison de l'imprécision des mesures à de tels 

niveaux de concentration. 

Les tableaux X et XI présentent les valeurs d'oxyg~ne 

dissous pour les cycles du 5 et du 21 octobre 1980. Les valeurs 

moyennes d'oxyg~ne dissous, exprimées en pourcentage de saturation, 

lors de ces deux cycles sont respectivement de 83 et 78 pourcent. 

Le pourcentage de saturation ne varie pratiquement pas 

lors du reflux et du flux a chacune des stations des deux cycles. 

A la station A 4 pendant le cycle du 5 octobre, la valeur moyenne 

du pourcentage de saturation est de 88 pourcent et elle diminue 

d'environ quatre pourcent par station 00 elle atteint 77 pourcent 

au fond de la baie. Le même phénom~ne est remarqué lors du cycle 

du 21 octobre. En effet, les valeurs moyennes du pourcentage de 

saturation aux stations A 4 et A 2 sont respectivement de 84 et 
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77 pourcent. 

1.6 Nitrates et nitrites 

La valeur moyenne de la concentration en nitrates et 

en nitrites calcul~e pour chacun des cycles les classe dans l'ordre 

d~croissant suivant : 5 et 21 octobre (Tableaux XIV et XV), 23 et 

9 juillet (Tableaux XIII et XII). Il existe donc une plus grande 

concentration de nitrates et de nitrites au mois d'octobre que durant 

le mois de juillet en raison, possiblement, du lessivage des terres 

agricoles lors des crues. Aussi, l 'activit~ photosynthétique 

s'accroît lorsque la température de l leau augmente et il s'ensuit 

une augmentation de la consommation de nitrates et nitrites par 

les organismes autotrophes, comme cela a dû se produire en juillet. 

Aussi, les bactéries peuvent minéraliser l lazote organique pour 

produire des nitrates et des nitrites. Ces deux . processus sont 

compétitifs. 

Il est a noter que lors du jusant et du flot, la 

station A 4 présente une concentration relativement constante au 

cours des cycles du 9 et 23 juillet alors que pendant les cycles 

du 5 et 21 octobre, elle augmente lors du jusant et diminue au 

cours du flot. De plus, une diminution de la concentration en 

nitrates et en nitrites est remarquée lors du reflux et une augmen-

tation lors du flux aux stations de la baie pour les quatre cycles 

~tudiés. La différence de concentration observée entre la marée 



IABlEAU X" 

NITRATES ET NITRITES: CYCU: DU 9 JUILU:T 1900 

1 AIl 1 A 2 1 1 Al -1 1 A" 1 

IIEURE PP" IIEURE PP" IIEURE PPH HEURE PP" 

IIAUTE _ _ 9illL.. ,O'I~ 8,55 .078 - - - -
_ 1!h20 025 10: 10 ,050 g .1j(J ,075 9d'i ,110 
-.-J!!,55 ,019 10:50 ,O~3 IU:35 ,08~ 10:07 115 

12 :00 ,025 II j~5 0'13 11:35 ,0Ii5 11:05 -.JIO __ 
12 :50 ,008 12jq5 ,UI~ 12:30 ,O~5 12:!lZ 110 
13 :50 ,005 13:'15 ,007 13:3U ,Oj5 

-}~~~ 
,125 

1'1:50 ,005 Iq:'15 ,Oll9 1'1:30 ,012 ,125 
15 :50 ,ooS-- 15,'15 ,006 15:30 ,0'13 15,B ,110 

~:5O [,oils- 16:~~ ,002 ~~ ,012 16,08 ,125 
- -17:55-r-003 17jq5 ,002 17;30 ,UI9 17,10 ,125 

13,'15 005 18:35 ,000 111 ·30 ,0'13 18:2~ ,m---BASSE 

-12.;.50 015 1'1:QO ;025 1'1:30 ,OO~ 19:05 ,l'JO 
20:'15 ,015 20, 'lO <,002 20 :30 ,U2l 20:03 --:r~ 

- 2Ï;5O ,012 21:Q5 ,013 21:30 ,09Q 21:02 ,1'10 
IIAUTE 22:50 _,006_ ~ ,019 22:30 ,071 22:10 ,m 

TAIllEAU XIV 

NITRATES ET NITRITESI CYCLE DU 5 OCTOBRE 1900 

J AIl 1 A2 1 1 01 1 AQ l 
IIEURE PP" IIEURE PP" liE URE PP" ItEURE . PP" 

----.2~ 200 __ 9.;2~ 259 __ O:~'i •. 300 9:00 .306 
IIAUIE 10:25 ,l'l~ 10:20 ,263 'J j'l5 m ln.M ,~'I!l 

- lï;30 ,156 11,20 ,253 10,q5 30'1 ll·OO 319 
12 ,25 ,m 12,20 ,2q~ 11,'15 300 12,00 m 
13 ,30 , l'Il B:20 ,231 12:qS ,2'11 B :OO 319 - 1'1,25 ,119 1'1:20 ,216 13,q5 ,297 1~,OO 300 

-''l:1O ,122 15:20 ,216 1~:q5 ,:m 15,00 325 
---rb:2S- ,100 16,20 ,206 15 :QS ,275 16,00 ,338 
-----v0o ,033 17:20 ,213 16:q5 ,19~ 17,00 ,356 

BASSE 18:25 ,Oli'l 1Il:20 ,238 17 :'15 ,19~ 18:00 ,363 
-~5 ,03'1 19:20 13:~5 ,1113 19 :00 ,3QQ 

20:25 ,0')/1 20:20 ,21'1 19:'15 ,253 20:00 ,353 
21:50 , 15O 21 :'111 ,25'1 20:Q5 29~ 21:00 ,330 

IIAUTE 22:25 ,13'1 22 :20 ,2ilG 21 :'15 ,311i 22:00 ,372 
23 :25 ,119 23:10 - 22:'15 ,303 23:00 ,363 
- ----- --

TABLEAU XIII 

HITRATES ET IhTRITESI CYCLE DU 23 JUILLET 1980 

1 Ali 
HEURE PP" 

MAUTE ll20 ,021 
8:20 ,0~2 

9:20 ,02'1 
10:20 ,010 
11 ,20 ,0Ii6 
12 ,20 ,m 
13 ,20 02'1 
1~,20 007 

lASSE 15,20 -
16,20 031 
17,20 ,()II 0 
18,20 U28 

-19:ïo -
----w.20 ~o 
~o-

IIAUTE 
0"" 1"" ·' 1 22:20 ,083 

-----l[_~ 
liE URE 

-----
9-25 

IIAUTE 1. __ lQ;î~=­
_ HilL 
.......J11?5_ 
_ _ !lJ?_5 _ 
__ l'! i?L _ 
__ l~i?~_ 
--1~û~_ 
_lli~~ __ 

BASSE I __ !~;~~_ 
19:25 

:~-- iQ1L_ 
_2!i~L 

IIAUTE I __ n l~ __ 
__ 23 125 

PP" ---
_ ,12_1_ 
--<9'JL 
--4!!.'1L-

009 f-'----
~OQ2 __ 

f--..S..!!Q?-
f--..S..-OO-1 _ 
~OQ2 __ 
f-5,~1Q2 __ 
-~QQ?-
~~ 
----'1~ 
~~ 
_,!~2 

-
L---. 

1 A2 1 1 01 1 Ali 1 
IIEURE P.P" HEURE PP" HEURE PP" 

7:15 0Ii9 7,11 -.m Zi50 ,lb6 
8:15 159 Bill .121 8150 ,163 
9:15 ,100 9 ·19 ,132 'l,50 --&.~ 10:15 ,076 10,11 107 10,50 ,100 

11115 ,0'12 11:11 ,083 11,50 183 
12:15 ,018 12:11 ,069 12:50 ,173 
13:15 ,021 13:11 055 13:50 ,1'15 
1~1l5 ,035 1Q:15 0'18 1~:5O ,173 
15,15 ,000i 15:11 ~5 15:50 ,166 
16:15 ,!125 lfi:ll OQ2 16:58 ~~ 17al5 ,UlU 1/:U - ,059 17:50 - 156 
10:15 ,021 10:11 ,U'I2 10:55 - )112 

19:15 ,017 1'J:20 028 19:~5 156 -'---
20:15 ,Ol~ 20:11 021 20:50 ,I~ 
21: le; ,021 21:11 028 21:'17 _173 
22:15 1 ,010 22:07 ,066 22:55 ,In 

TABI1AU XV 

NITRATES ET NITRITES: CYCLE DU 21 OCTOBRE 1900 

1 A2 1 1 -0 1 1 A" 1 

IIEURE PP" ItEURE PP" HEURE PP~ __ 9115 20j '1·00 245 9108 ~1 
---1!!115 ,23l 10100 ,230 10j08 ,286 i 

---.-lli!~ 
__ 231 

11100 253 11:08 _~L.-
---.l~lL _____ 205 12:00 ,253 12:08 3~"--
.---!li 15 lœ B:OO 2~3 13 :08 315 

14·15 -L!2_8_ ~OO ,253 14:08 -~~ 15~î5 153 15~ ~~30 15j08 -.J.~ 
---.lhlL ~~III 16:00 ------1!!7 16:08 -,~R--
_ llù5 U88 -1l.;~ -'-~'!L.-~-~.~ 
_1~llL ~7_ 18:OU m 10:08 182 
.--!!!lIS 114 19:00 ,1S2 19:U8 ~7 __ 
-.-.-l!!.l15 214 20:00 "1.37 20:08 -'~ 

21:1~_ ~-- 21:00 222 21:00 ,199 
22:15 253 22 jOO 214 22:08 ,13Q 
13·15 - 23joo - 23:08 -

w 
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haute et la marée basse lors du jusant, aux stations A l, A 2 

et A 3, le q juillet, est respectivement de 0,041, 0,048, 0,056 ppm. 

Dans le même ordre, l'écart est de 0,014, 0,041 et 0,090 ppm le 

23 juîllet, de 0,131,0,012 et 0,106 ppm le 5 octobre et de 0,140 

et 0,060 ppm aux stations A 2 et A 3 pendant le cycle du 21 octobre. 

Il est à noter que les résultats obtenus à la station A l lors du 

cycle du 21 octobre sont douteux. 

De plus, à marée Basse, la concentration en nitrates 

et en nitrites des stations de la baie est plus faible que celle 

de la station du fleuve au cours des quatre cycles. A marée haute, 

le même phénomène est observé. 

Ainsi, si l'apport du bassin versant est négl igeab1e, 

. i1 pourrait y avoir dans la baie, consommation de nitrates et de 

nitrites en raison de l'activité photosynthétique. 

Les tableaux XVI, XVII, XVIII et XIX rassemblent les 

concentrations de phosphore inorganique mesurées lors des quatre 

cycles étudiés. Les cycles s'ordonnent de la façon décroissante 

suivante: 5 octobre, 21 octobre et 9 juillet, lorsque la moyenne 

des concentrations est effectuée pour chacun. Le 23 juillet, il 

est remarqué que les concentrations sont inférieures à la limite 

de détection aux quatre stations échantillonnées. 

Lors du reflux et du flux, les concentrations de 

phosphore inorganique demeurent constantes à la station A 4 au 



TABLfAU XVI 

PIIOSPIIORE INORGANIQUE: CYCLE DU 9 JUillET 191Kl 

__ ~11 A2 lu lA" 
1 i 1 1 

IIEUHE PPH IIEURE rPH ItEURE . PPH IIEURE PPH 

IIAUTE 1 _~~ ~,005 8:55 < 005 - - 9:15 006 
_lllilL ~005 • 10: 10 .OU6 9·~0 020 10·07 ,006 
l!l:55 ,006 10:50 ,U15 -.l!lJ.35 < 005 11:05 < 005 

---12.i~f---..~ 11;45 --'~ 11:35 < 005 12:07 006. 
~2.i5O_~L- 12·~5 010 -12130 < 005 H:OO 010 
_.~ --'~ 13"15 --'~ -.ll;30 < 005 1~·11 <,ons 
-1'Ii~~.12 1'1:'15 010 1~i30 ,OJII ---!~ <,oo~ 
....l~i5lL --'~ 15i45 --'~ -.l~~-f-o...-~ -Ifu08 < 005 

MASSE l_l~i~L--,.l!lL- 16:~5 --'~ ~i30 009 17:10 < OU5 
--.lIi~_ ~~ ---17"15 012 17:30 007 18:2~ <,U05 
_lDi~ --,.!l~ 18·35 UI2 18:30 015 19:05 < 005 
~i20_--ill5 19:'10 014 19:30 0111 20:03 < 005 

_lgi~ --,!!l'l_ ~_--,!!Q7 __ 20:30 ~_5_ .-1~1 <,005 
lli~ --,007 21;'15 007 21:30 005 22:10 <,OO~ 

HAUlE 1 ll.;~ --,!lO6 22· ~ 005 22·30 ,005 23:00 < 005 

liEUR 

BASSE 1 

ItAUIE 1 

~ 1 1 

PPH 

,017 

=~~-,011 = r--<-?ï-l -
+-4J~ _ ,015 

,033 -
,007 -
,012 
,009 

=~p_l -
-~~-,0111 
- ")ijïj 
. ,oÏl 
--

TABlEAU XXVIII 

PIiOSPIIORE INORGANIQUEI CYCLE DU 5 OCTOBRE 1980 

1 A2 J 1 u 1 
HEURE PPH ItEURE PPH 

9:25 ,018 8:~5 ,023 
10:20 ,012 9:~5 ,016 
11:20 ,014 10:'15 ,012 
12:20 ,007 11:~5 ,021 
13:20 ,016 12:'15 ,019 
1~:20 ,0111 13:~5 012 
15:20 ,007 1~:~5 ,016 
16:20 ,01'1 15:~5 ,019 
17:20 ,026 16:45 ,016 
18:20 ,012 17:~5 ,018 
19:20 - 18:'15 ,016 
20:20 ,009 19:~5 ,025 
21:40 ,012 20:~5 ,021 
22:20 ,009 21:~5 ,025 
23:10 ,018 22:'15 016 

.-

1 A" 1 
HEURE PPH 

9:00 ,028 
10:00 ,028 
11:00 ,021 
12:00 ,019 
13:00 ,023 
1~:00 ,021 
15:00 ,021 
16:00 ,028 
17:00 ,g~ 
18:00 ,021 
19:00 ,021 
20:00 ,OUI 
21:00 ,02ï-
22:00 ,021-
23:00 ,012 

TABlEAU XVII 

PIlOSPItORE INORGANIQUE: CYCLE DU 23 JUILLET 1980 

1 AIl 1 A 2 1 l ul 1 
IIEURE PPH liEU RE PPH HEURE PPH HEURE 

. IIAUTE Zi 20 < 005 -.li15 <005 7:11 .;005 7:50 
8i 2O . SQ95 8:15 < 005 8:11 <005 8:50 

~LlL ~005 9:15 < 005 9:19 <.005 9:50 
--1.9..;20 < 005 10·15 <005 10:11 <.005 10:50 
r---J1120 < 005 11:15 <005 11:11 <.005 11:50 
_ ll;20 < 005 12:15 <,005 12:11 <.005 12:50 

13;20 ~Q!!L 13·15 <005 13;11 <.005 13:50 
p~jo <! 005 l~llL ..s~ 111:15 ~~ 1~:50 
----.lli20 15:15 <005 -15:11- <:005 15:50 lASSE 

_ lfulL ~: 16: 15 <,005 16:11 <,.005 16:58 
__ I~~ ~--- 17:15 .;005 17:U <,.005 17:50 
_ _ 18,20 <,005 18:15 008 18:11 <,.005 18:55 
_]~!û!L - 19:]5 S005 19:20 <,.005 19:~5 
-1!!.;10 < 005 20:15 SIlOS 20:11 <,005 20:50 
_ 21;20 <,005 21:15 <005 21:11 <,.005 21:'17 

ItAUTE 

22020 < 005. 221lL~!J05 22:07 <,.005 22:55 

TABLfAIl XIX . 

PHOSPHORE INORGANIQUE 1 CYCLE DU 21 OCTOBRE 1980 

1 A 2 1 1 A 3 1 1 -'--

IIEUHE PPH HEURE PPH HEURE PPH HEURE 

~25 ,Ol~ 9;15 ,014 9·00 012 ~·08 

IIAUTE 10:25 ---!IlL- 10.15 ,018 10;00 020 10:08 
--rhîS ,0)0 Il :15 ,m 11:00 0]4 11:08 

12:25 -,g~ ~'15 ,016 12:00 012 12:08 - - ---
13:25 014 13:15 ,016 13:00 018 13:08 

-Tiï~25 ~~_I- 1~:15 ,026 1'1:00 ,Ol~ 1~:08 
- 15:25- OPI 15:15 ---1.~ 15:00 ,016 15:08 

16:25 ,026 16:15 ,012 16:00 ,012 16:08 
17:25 ,010 17:15 ,01'1 17:00 ,018 17:08 

BASSE 18,25 ,020 18:15 ,02'1 18:00 02~ 18:08 
- lhlS -=-ii-I~- 19:15 --:-om- jif:nO 01'1 19:08 
2~ -:0-16- 20:~5 ,010- 20;00 018 20:03 
-n:2S- r--jïi6 ~1t.!~ ,016 21·00 ,Ol~ 21:08 
- 22:2S- ---:ôl~ 22:15 ,012 22:00 ,010 22:08 HAUTE 

A" J 
PPH 

<.005 
<l005 
<.005 
<,005 
<,.005 
<,005 
<,.005 
<,.005 
<005 
$005 
<.005 
<,005 • 
<,ooS-
<,oo~ _ 
<..005 
<,005 

A '1 1 

PPH 

0]2 

~L-
010 
016 
012 
010 
012 
01~ 

,012 
01'1 
022 
016 

,012 
,010_ w 

w 
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cours des cycles du 9 juillet, 5 et 21 octobre. La concentration 

de phospnore inorganique aux stations de la baie augmente lors du 

jusant au cours de tous les cycles, sauf le 23 juillet et elle di­

minue lors du flot pour les cycles du 9 juillet et 21 octobre. 

Le cycle du 5 octoBre se distingue des deux autres cycles car la 

concentration de phosphore reste constante lors du flux. En effet, 

les différences moyennes calculées entre la marée haute et la marée 

basse le 9 juillet, les 5 et 21 octobre sont respectivement de 0,009, 

0,000 et 0,006 ppm. 

Les concentrations déterminées a marée basse pour les 

stations A l, A 2, A 3 et A 4 du cycle du 9 juillet sont respecti­

vement de 0,011, 0,014, 0,009 et < 0,005 ppm tandis que celles du 

5 octobre sont de 0,009, 0,012, 0,018 et 0,021 ppm. Enfin, elles 

prennent les valeurs de 0,020, 0,024, 0,024 et 0,014 ppm au cours 

du cycle du 21 octobre. 

A marée haute, les stations A l, A 2 et A 3 évoluent 

de la même façon qu'a marée basse, c'est-a-dire, les concentrations 

sont pratiquement constantes les 9 juillet et 21 octobre et la 

concentration augmente de la station A l à la station A 4 le 5 

octobre. 

De plus, la concentration a marée basse et à marée 

haute durant les cycles du 9 juillet et du 21 octobre est légè­

rement plus grande aux stations de la baie qu'à la station du fleuve. 

Le phénomène inverse est observé le 5 octobre. Il ne faut cepen­

dant pas oublier que le coefficient de variation est d'environ 



cinq pourcent pour ces mesures rendant ces différences de concen­

trations minimes peu significatives. 

Les taBleaux XX et XXI donnent les concentrations de 

carbone inorganique total pour les cycles du 5 et 21 octobre 1980. 

La valeur moyenne de la concentration de carBone inorganique total 

calculée pour le cycle du 21 octobre (18,5 ppm) est lég~rement 

supérieure à celle du 5 octobre (16,0 ppm). 

La concentration de carbone inorganique total demeure 

constante lors du jusant et du flot à chacune des stations des 

deux cycles étudiés. De plus, au cours du reflux et du flux, il 

est à remarquer que la concentration de carbone inorganique di­

minue d'environ 4,0 ppm de la station A l à la station A 4 lors 

de chaque cycle de marée. 

A l'examen des tableaux XXII et XXIII, il ressort que 
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le cycle du 5 octobre présente une concentration moyenne de carbone 

organique total (9,5 ppm) supérieure à celle du 21 octobre (4,0 ppm). 

De plus, ces tableaux rév~lent une concentration de carbone orga­

nique total pratiquement constante lors du jusant et du flot à 

chacune des stations au cours des deux cycles. 

A marée basse, la concentration de carbone organique 

total augmente légèrement de la station A l à la station A 4 lors 

du cycle du 5 octobre. La différence observée entre ces deux 



TABlEAU XX 

(ARBONE INORGANIQUE TOTAL:CYClE DU 5 OCTOBRE 1980 

1 A 2 J 1 A 3 1 1 n 1 -_. 
IIEURE PPH IIEURE PPH liEU RE PPH HEURE PPH 

IlAulE 
_~llL-~-q - 9:2S 17, q --B~ ~L- ~hOO 15,2 

10;25 17,6 10:20 -IL 2 __ 9jqS 17.2 10,00 *}-_ -.l! ;l!L ~!_8 _ _ 1!.i1L -IL_q _ 10:q5 ~.L- 11·00 
-g~-~.L 12:20 ~_8_ 11:'15 172 12:00 16 q 
_l.h~Q_ ~L 13:20 18 0 ---12jqS --16~ 13:00 n,8 
-.l 'h~S_ ~,_8 _ Iq;20 18.!l- 13 :45 ~L- l~;OO 15,q 
-.l~,~ ~~ 15·20 18, q _l'l;q~- _JM_ 15;00 lU 
.-!!},~- -.!!!~ -1.fu20 18,q 15;q5 16,8 16ill!L 15,6 

17 ;30 f-18,8 17:20 18,'1 16;'15 16,0 17 ·00 ~~ 1 8;25- 18,6 18;20 18,0 - 17 j'l5 17 0 18;00 15,2 --- - 18,q -.l~,~~_ 19:20 - 18l!!L 16,8 19:00 15 2 
-1Q,25 1Tt0- 20 :20 18,2 19:'15 16.2 20:00 16,0 

BASSE 

21 :~0 ~L'_I _ 21:40 17,6 20:',5 16,q 21:00 16,q 
-nœi-- 18, 2 22:20 17,6 21 :45 15L- 22:00 15,2 
_ lli2L_ ~8-Y- . 23: 10 17,8 22~ 15 6 23:00 Iq 8 

IIAUTE 

- ------- -- - - -- -- - ------ ----- -- - - - - - --- - -- - -- --- - - - - - -- . ----------

TABLfNJ XXII 

(AROONE OIIGANIQUE TOTAL: CYCLE DU 5 OCTOBRE 1900 

__ [ Ali A 2 Al L ~ A q . . "-.--, --'---. 
IIWRE PPH IIEURE PPH IIEURE PPH IIEURE Pf'H 

--- 9:""3S"- r--a,il 9:25 9;0 --.fu~~L- 9·00 -Il.L-
IIAUTEtI0:~~r-~~8 IO j20 9,0 ~'15 l=iL 10:00 J1.L-

Il ;30 'l, ) 111~ 8,8 1O:q5 100 1l;00 10 L-
12~2~- --S:a- -U;20 --9,6- 11:'15 95 12 :00 ~_8 _ 
IT:30 r-~, q 13 :20 n,7 12 :'15 lO.L- 13:00 11,6 1 
lU) a ,~ ! !;.:'!! 0,2 ~~ -11~ lq:OO Il..! 

- î5: 30- t--~i.l 15:20 9,0 1'1:'15 lO.q 15 :00 11~ 
'- liDSr-a:,- 16:20 9,0 15:q5 10,q 16 :00 10,8 
- 1"7":30 ' 8,6 17:20 n,8 IfllliS" W~ 17:00 12,1 

U SSE l ---.a~r-a.r- --w:2o 9,2 J1î11-S- 10 6 18:00 11 0 
--- 19 :25 ·t--r:S- 19:20 - -nS:1i5 ILl ~OO 11 5 
---W~25-U- 20:20 JD-:r- 19 :q5 _1!~ 20:00 10'H 
--- ïBo '-S:r- 21:qO 9,6 20îliS lQ,3 21 :00 11,5 
--2i~ï5r--s,s- 22:20 9,6 21:'15 11,0 22:00 12,0 
--23~25 'l,q 23 :10 ~ 2 2;JiS 10,0 23:00 13,2 --------

BASSE 

IIAUlE 

IIAUTE 

tiASSE 

liAUTE 

TABlEAU XXI 

(ARBONE INORGANIQUE TOTAll CYCLE DU 21 OCTOBRE 191Kl 

liE URE 

--..9:2L-

TAIILfAII XXIII 

(ARBONE ORGANIQUE TOTAL: CYCLE DU 21 OCTOBRE 191Kl 

r Al l 1 A 2 1 1 A 3 1 1 A q 1 

IIEURE PPH IIEURE PPH liE URE PPH I!EURE PPH 

9;25 30 9:15 q.2 9·00 . 3.5 ~8 1.9 

~fS U ---1!IJ15 3,3 111;00 1_1 . 10:08 -..-!I.L-
11:25 ---,!!_4 _ _ -11-15 3,8 11:00 3.8 11,00 3.7 ----
~5 3,7 12:15 3,3 12:00 3.8 )2j08 ~L-

13 :2S -n- 13:15 4,2 13 :00 4 0 13 :08 4,4 
- -lq :25 -s.o- lq:15 4,0 14 :00 q 8 lQ :03 3,5 

1 

15:25 U 15:15 Q,6 15:00 Q 8 15:08 3,3 
-

lli :25 Q,O 16:15 16 :00 16:08 5,3 4 Q ~,Z 
17:25 Q,4 17:15 Q, Q 17:00 4.4 17:08 5.5 
18:25 U 10, 15 Q,6 10:00 Q 1 18:08 Q,6 

- I972S- Q.~ ~9:IS- U 19 :00 3,7 . 19:08 U 
20:25 S:r- ----w:IS- --3-,7- 20:00 3,3 20:00 3,7 
21 ;25 ~1 -n:~ 5,9 21 :00 3,7 21:03 2,Q 

22:25 Q,6 22:15 Q,6 22 :00 3,3 22:0& 2,0 

---, ~----

W 
0"1 



stations est de 2,4 ppm. Au cours du cycle du 21 octobre, la con­

centration de carbone organique total a mar~e haute est relative­

ment constante. 

A mar~e ~aute, une augmentation de la concentration 
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de carBone organique total est constatée le 5 octobre. Il apparaît que 

les concentrations de carBone organique total varient moins de 

la station A 1 a la station A 4 pendant le cycle du 21 octobre. 

L'étude des tableaux XXIV et XXV représentant respec­

t:ivement les cycl es du 5 et 21 octobre révè1 e que 1 a concentration 

moyenne de chlorophylle est plus élevée le 21 octobre. 

Lors du reflux, la concentration de chlorophylle 

diminue aux stations Al, A 2 et A 3 le 5 octobre alors qu'elle 

augmente aux mêmes stations le 21 octobre. De plus, au cours du 

jusant et du flot, la concentration moyenne de chlorophylle calculée 

a chacune des stations augmente, de la station A 1 à la station 

A 4, pendant le cycle du 5 octobre et elle diminue durant le cycle 

du 21 octobre. 

La différence entre la concentration de chlorophylle 

déterminée à marée haute et à marée basse est pratiquement nulle 

aux stations A l et A 2 et est d'environ 3.2 ppb aux stations A 3 

et A 4 le 5 octobre. Une différence plus marquée est notée le 

21 octobre. Elle est respectivement de 9,8, 5,0, 1,5 et 0,4 ppb 

aux stations Al, A 2, A 3 et A 4. 



TABLEAU XXIV 

(IlLOROPIIYlLE: CYCLE DU 5 OCTOBRE 1900 

_____ L~ 1 A 2 1 1 ni 1 

IIEURE PPa IIEURE PPa IIEURE PPa IIEURE 

~5 3,3 2;2~ 4,2 ~5 6."J g,OO 
IIAUTE 10;25 2 6 10 :20 2,6 2,'15 6.5 10,00 

1\ :30 2.2 11·20 2,6 --1!hlL -1+- lliOO 
12:25 2,2 12 :20 2,8 11i45 12;00 
13:30 2 .. 3 13:20 2,2 12:,,5 3...L- 13:00 
}II :25 2.6 1'1:20 1.9 13:45 H 14:00 

- iSJO - 1;g- 15:20 2,5 14:'15 'I~ 15:00 
16:25' -~ 16:20 1.8 15:'15 3.3 16:00 

KASSE 17:30 -2:~ 17:20 -r,.,-- }(;:45 3.9 17:00 
iii :25 :l:r- 13:20 -r,,-- 17:45 . 3.2 18:00 
I!E25 ~:-r- 19:20 - 18:45 lf.5 19:00 
20:25 2,0 20:20 3,3 19:45 3,2 20:00 
21:50 2,ij 21:40 VI 20:'15 2 5 21:00 

IIAUTE - 22;25 2,2 22 :20 :l,U 21 :'IS 33 22:00 
23;25 VI 23:10 1.8 22 :45 2 9 23:00 

T IIBLfAU XXV 1 

RAPPORT C/lLOIIO/PHAtO: CYClE DU 5 OCTOBRE 191Kl 

lAI 1 1 A 2 1 1 A 3 1 1 

IkuRE R IIEURE R IIEURE R IIEURE 

__ hl5 0,5 9:25 o 6 8;.'!5 1.6 9·00 
IlAurE _~~_5 _ ~,8 10·20 50 9i~5 2.5 10·00 

_!h~ _ 0tL- 11 ·20 OL8 __ j!hlS 06 Il:00 
_ .!1l1L .-.J!,2 12-20 06 lWL.... o 6 12;00 
_ U.!lL --"~ 13·20 1 1 12:115 1 9 13:00 
_1~;~L 1-~,_3 _ ~~ ~..L-.- 13:45 2 0 14:00 
__ Il LN_ __ ~,_6 _ --11i~ W~ 14;45 O.L- 15·00 
_1~;?5_ ~~ 16:20 00 15i45 0.0 16·00 
._El~ ~,_1_ --.Jl;1L --.!l,4 16:45 2 0 17:00 
_--.!~~-- _~,_3_ 18:20 04 17:'15 2 If 18:00 BASSE 

19:25 ~,_5_ 19 :20 - 18:45 1 1 19:00 
2Ô;~ -.-!ltL- 20:20 ~ 1'.1:45 0,2 20:00 

_~!i~Q_ -.-!l,_2 _ 21:40 O,~ 20:'15 1 04 21:00 
_ 2N5_ ~tL- 22:20 00 21:45 1 8 22:00 
_2~;~L -.-!l~ 23;l!L --.!lL- _ 22 :45 39 23:00 

IIAUTE 

- ----

A ~ 
1 

PPa 

6,2 
7 1 IIAurE 

5,6 
8,3 
7,8 
8,2 
7 1 
6,?--
5,6 
3,8 BASSE 

6,'1 
U 
'1,7 
U IIAUTE 

q,/ 

A" 1 

R 1 

_LB 
. 3~ HAUTE 

30 i 

30 
o 7 
~~ 

16 
30 
83 
1 2 lASSE 
2 5 

-L.~ o 5 
00 IIAUTE 
2.0 

T AIIl.EAlI m 
UILOROPlIYLlE 1 CYCLE DU 21 OCTOBRE 191Kl 

1 Alli A 21 1 · A 3 liA If 1 
IIEURE pp, HEURE PPa IIEURE PPa HEURE PPa 

9:25 1j~~.lL 2.9 2iOO 2.6 9:08 3~ 
l~h __ ~2_ .-l!h15U 10iOO2. 8 10:08 ~o 

---'1:25 7,5 _...Jll15 2,9 1ll!!!L- 3 1 11:08 3,4 
TI ïh 8,11 12'15 3 1 12:00 2,7 12:08 3,3 i 

13:25 8,4 13:15 4 4 13:00 2,4 13:08 3,3 --, 
-1'!.:~~ 10,6 14:15 4,0 . 14:00 3,l H:08 3,5 

15:25 ~6 15:15 5,8 15:00 3,1 15:08 2,8 
16:25 9,2 16:15 5,5 16:00 3,5 16:08 3,5 

- ni'-!) -----s.-6 - . 17:15 6,3 17:00 3;9 17:08 3,2 
- U;25- 15:0- 18:15 7,7 18:00 lf.3 18:08 3,'1 
---'<1:2, ~-'1 - -wrs- 11.0 19:00 'l," 19:08 3,6 
-.lQ.:.~5_~!.2 20:15 4,8 20:00 3,1 20 :08 3,3 

21:25 3,5 21:15 2,4 21:00 2,7 21:08 3,3 
l2ï~-2~ 22:1'; 1,6 22:00 '1,0 22:08 2,9 

TAIIl.EAlI XXVII 

RAPPORT CHLORO/PIiAtO: CYCLE DU 21 OCTOBRE 191Kl 

1 1 1 A 2 1 1 ni 1 A" 1 

IIEURE R IIEURE R IIEURE R IIEURE R 
-

l.1 fI:R !I,25 -2.t15 1.~ 9·00 2i08 6~ 
-...llL2L- -.!L6-. ~L ~L- -1fu1lll 06 10·08 J.l.-
f-Jl~;~ -{~ -.lWL O,~ il·oo 20.0 11·08 08 
__ Hl') ~. 15 1.1 11·00 o 8 ~_8 _ 00 

--11;2L-LLI- 13:15 1 3 -.Jl;oo 09 
---

}3·08 1 9 
I-l!U2L -1~ 14: 15 o 6 -I!!JOO o 3 14;08 o 4 
--1~2L:. -1.1_ ---.ful~ ~r-- 15·00 1.1 15i08 o 3 
--1fu25 __ W.I- 16,1'i ~!!O_ ~+--

16·08 o 8 
.. -1l;2L- _ lU lZil~ 1.1 17·00 17·08 003 
--1B.25_ W..L-.- ~fulL . ~_1_ 18:00 o 8 18:08 0,8 
_ ...l!l-i2L --.I.L- --!~ --1.0 }9;00 09 19:08 o 7 

1-20.i2L b'L-.- 20il5 0.7 20jOO O~ 20:08 1 9 
_ -11.25_ .1- -Zll1?- 0,9 21·00 0.4 21:08 0,8 
_ 22;2L ~.L- -1hl5 0,3 22:00 o 1 22:08 0,6 

--------

w 
co 



Il existe une concentration de chlorophylle plus élevée à 

la stati,on A 1 lors de l'échantillonnage du 21 octobre. Ainsi, 

il est possible que soit apparu une autre espèce d'algues à 

cette période de l'année (Vavilin, 1979). 
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Les tableaux XXVI et XXVII montrent la variation du 

rapport chlorophylle/phaéopigments au cours des cycles du 5 et 21 

octobre. Lors du reflux et du flux, le rapport chlorophylle} 

phaéopigments est, à l'exception de quelques valeurs, pratiquement 

constant à chacune des stations. La moyenne calculée du rapport 

aux stations A l, A 2, A 3 et A 4 est respectivement de 0,3,0,4, 

1,9 et 2,7 pendant le cycle du 5 octobre et elle est de 1,4,0,9, 

.0,8 et 0,7 durant celui du 21 octobre. Il semble n'y avoir aucune 

différence entre le rapport chlorophylle/phaéopigments déterminé 

à marée basse et celui déterminé à marée haute. 

En comparant le rapport chlorophylle/phaéopigments aux 

différentes stations à marée basse, il advient qu'il est relati­

vement constant le 21 octobre alors qu'il varie d'une façon plutôt 

sporadique le 5 octobre. De plus, le 5 octobre, il y a une augmen­

tation du rapport aux différentes stations à marée haute tandis 

que le 21 octobre, il existe un rapport pratiquement constant. 
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II Echantillonnage mensuel 

2.1 e~ 

Le taBleau XXVIII nous indique les valeurs de pH 

oBtenues lors de l'échantillonnage mensuel. 

La valeur moyenne des pH aux stations A l, A 2, A 3 

et A 4 est respectivement de 7,86,8,01,7,97 et 7,95. D'une 

station a l'autre, le pH s'avère relativement constant pour les 

sept échantillonnages. Le pH moyen déterminé pour l'ensemble des 

stations au cours de l'été (8, 11) est supérieur a celui calculé 

pour l'automne C7, 73). 

2.2 Conductivité 

A l'observation du tableau XXIX, il apparaît que la 

conductivité est relativement constante a chacune des stations 

au cours des mois a l'exception du mois de juin où elle s'avère 

plus élevée. La conductivité moyenne calculée aux stations A l, 

A 2, A 3 et A 4 est respectivement de 222, 219, 218, et 225 

-3 
~hos cm . 

La moyenne de la cnductivité déterminée a toutes les 

stations durant l'été (238 ~hos cm- 3) est légèrement supérieure 

a la moyenne calculée a l'automne (212 ~hos cm- 3). En effet, 

les eaux naturelles ont généralement une conductivité plus élevée 

lors de l'été que pendant la crue de l'automne (Wetzel, 1975). 



Al 

DATE pli 

25 JUIN 1980 8,34 

9 JUILLET 19110 8,20 
---

23 JUILLET 1900 7,50 

02AOUT 1930 8,40 

2 SEPHHBNE 1980 7,40 

) OCTOURE 1900 7,56 

21 OCTO~RE 1980 7,63 

Al 

liA TE 
IflIIO~ 

eM-

2U.ullÙ980 265 

i..J.!UlliT 19&1 218 

23 JUILLET 1930 212 

22 AoilT 1900 19U 

22 SEPlEHURE 1980 208 

5 oc TOURE 1900 
~---

232 

21 OCl!>URE 1900 220 

Al 

DATE UTIl 

25 JUIN 1900 -
~ JU 1 LLET 1980 -
tH JU 1 LLET 1'JllIl -

ln AOÛT 1900 10,8 

172 SEPHHORE 19sa 7,3 

f> OCIOORE 1980 11.0 

~ 1 OCTUBnE 1930 6,0 

A2 

DATE 

25 JUIN 1900 

9 JUILLET 1900 

23 JU ILLET 1980 

22 AOÛT 1980 

22 SEPTEHBRE 1980 

5 OCTOBRE 1900 

21 OCTOBRE 1900 

A2 

DATE 

Z5 UIN 1980 

9 JUILLET 1900 

23 JUILLET 1900 

22 AOÛT 1980 

22 , SEPTEHBRE 1980 

5 OCTOBRE 1900 

21 OCTOBRE 1930 

TABLEAU XXVIII 

~II 

A3 

pli DATE 

8,12 25 JUI" 1~80 . 

M3 9 JUILLET 1980 

7,'~ 23 JUillET 1980 

8,73 22 AOÛT 1900 

7.7lJ 22 SEPTEHIIRE 1980 

7,81 5 OCTOBRE 19110 

7,110 21 OCTOBRE 1930 

TABLEAU XXIX 
(OHDUCTI v III 

Al 

1111 lOi 
CH- DATE 

270 25 JUI!! 1900 . 

222 9 JUILLET 1980 

213 2j JUILLET 1980 

20G 22 AOÛT 1900 

210 22 SEPTEHBRE 1980 

200 5 OCTOBRE 1900 

202 21 OCTOBRE 1980 

T ABLEAIJ XXX 
TURBIDITE 

A2 A3 

DATE UTtI DATE 

2~ JUIN 1'180 - 25 JUI" 1980 . 

'1 JUI LLET 1900 - 9 JU ILLET 1900 

H JUILLET 1900 - 23 ·JUILLET 1900 

12 AOÛj 1980 7,7 22 AOÛT 1900 

22 SEPTEHBRE 1980 2,5 22 SEPTEHORE 1980 

5 OCTOBRE 1980 11,0 5 OCTOBRE 1'180 

li OCTOBRE 1900 5,0 21 OCTOORE 1900 

AlI 

pli DATE 

18,l9 25 JUIN 19110 

9 JUILLET 1980 

7;70 23 JUILLET 1980 

8,51 22 AOOT 1980 

7,!fl 22 SEPTEHBRE 1980 

7,09 5 OCTOBRE 1980 

7.70 21 OCTOBRE 1980 

AlI 

,"10' 
rM- DATE 

265 25 JUIN 1':180 

- 9 JUILLET 1980 

235 23 JUILLET 19~ 

'209 22 APÛT ,1'180 

1'.10 n SEPTEHBRE 1930 

215 5 OCTOBRE 1980 

1~5 21 OcTOBRE 1980 

AlI 

UTN DATE 

- 25 JUI" 1900 

- 9 JUILLET 1980 

- 23 JUILLET 1980 

5,6 22 AOÛT 1980 

2,5 22 SEPTEHIIRE 1980 

16,0 5 OCTOBRE 1900 

'1,3 21 OCTOBRE 1900 

~ l 
r-

l'II liME PPH 

~,07 5 JUIN 1900 ,009 

~,15 
17,95 

~ JUILLET 1900 ,044 

23 JUILLET 1980 - 1,021 

~,10 122 AOÛT 1900 ,035 

17,88 02 SEPTEtWRE 1980 ,200 

~ ,78 r> oc TOBRE 1!180 ,200 

~,73 Ul OCIOBRE 1930 ,191 

Al 

,"I~~ 
..111...:. 

DATE PPH 

265 ·25 JUill 19ID ,017 

235 9 JUILLET 1900 <.005 

260 23 JUILLET 1980 <,005 

215 .22 AOÛT 1'100 ,056 

180 22 SEPlEHORE 1900 <,005 

200 5 oc TOBRE 1900 ,017 

225 21 oc IOIIRE 1930 ,01'1 

Al 

IITM DATE -"l'fi 

- 25 JUIN 1980 20,1 

- 9 JUILLET 1980 -
23 JUILLET 1900 - -

3,5 22 AOÛT 1980 17,8 

.... 1 22 SEPTEHBRE 1980 1'1.6 

16,0 5 oc TOBRE 1980 18,'1 

5,0 21 OCTOBRE 1980 20,0 

... 
n~ 

DATE 

25 JUIN 1900 

9 JUILLET 1900 

TAUlEAU XXXI 

NITRATES ET NITRITES 

A3 

·PP" DATE 

153 25 JUIN 1900 

078 9 JUILLET 1980 

23 JUILLET 1930 069 23 JUILLET 1980 . 

22 AOÛT 1980 03'1 22 AOÛT 1980 

22 SEPTEHBRE 1980 220 22 SEPTEHBRE 1900 

5 OCTOBRE 1900 .259 5 OCTOBRE 1900 

21 OCTOBRE 1980 ,203 21 OCTOBRE 1980 
- - -_ .. _-

TABLEAU XXX Il 
l'IIOSPIIORE 1 NORGAIII QUE 

A2 A3 

DATE PPH DATE 

25 JUill 1980 ,020 25 JUIN 1'180 

9 JUILLET 1900 "OO!i 9 JUILLET 1900 

23 JUILLET 1~00 <,005 23 JUILLET 1900 

22 AOÛT 1900 ,03'1 22 AOÛT 1900 

22 SEPTEHBRE 1900 ,007 22 SEPTEHBRE 1'180 

5 OCTOORE 1930 ,018 5 OCTOBRE 1900 

21 OCTOBRE 1900 ,01'1 21 OCTOBRE 1980 
._ . 

• TABLEAU XXXIII 

(ARBONE INORGANIQUE TOTAL 

A2 Al 

DATE PPH DATE 
25 JUIN 1980 20,2 25 JUIN I~OO . 
9 JU ILLET 1980 - 9 JUILLET 1980 1 
23 JUILLET 1980 - 23 JU 1 LLET 1980 

22 AOÛT 1980 17,0 22 AOÛT 1980 

22 SEPTEHBRE 1900 19,7 22 SEPTEHBRE 1900 

5 oc TOBRE 1980 17,4 5 OCTOBRE 1980 

21 OCTOBRE 1'180 18,2 21 OCTOBRE 1980 

AlI 

PPH DATE PPH 

,151 25 JUIN 1980 ,135 

- 9 JUILLET 1980 -
,135 23 JU ILLET 1980 ,166 

,087 22 AOÛT 1980 ,155 

,230 22 SEPTEHBRE 1980 ,190 

,300 5 OCTOBRE 1900 ,306 

,245 21 OCTOBRE 1980 ,191 1 

.. - _ . 

Ali 

PPH DATE PP" 

,015 25 JUill 1980 ,01'1 

- 9 JUILLET 1980 ,006 

<.005 23 JUILLET 1900 . <.005 

,U19 22 AOÛT 1980 ,02S 

,012 22 SEPTEHBRE 19:10 ,012 

,023 5 OCTOBRE 1911:J ,028 

,012 21~CTOBRE 19&0 .. ,012 

AlI 

Ipp" PATE PPH 
20,1 25 JUIN 1980 20,5 

- 9 JUILLET 1980 -
- 23 JUILLET 1980 -

17,9 22 AOÛT 1'180 18,9 

19,9 22 SEPTEHBRE 1980 21,7 . 

17,2 5 OCTOBRE 1980 15,21 
~ 

19,1 21 OCTOB~E 1980 __ 1!-2J 
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2.3 Turbidité 

La turbidité déterminée durant 1 léchanti110nnage du 

5 octoBre est en moyenne plus élevée que celle déterminée lors des 

autres échantillonnages (TaBleau XXX). La moyenne calculée a 

chacune des stations est respectivement, et dans 110rdre habituel, 

8,8, 7,0, 7,1 et 7,2 UTN. 

2.4 Nitrates et nitrites 

Il est remarqué a 1 laide du tableau XXXI que 1 léchan-

ti1lonnage du 5 octobre présente les concentrations de nitrates 

et de nitrites les plus élevées. De plus, les concentrations 

demeurent relativement constantes a chacune des stations. Les 

moyennes calculées aux stations A l, A 2, A 3 et A 4 sont respec-

tueusement de 0,100, 0,145, 0,191 et 0,190 ppm. Il est noté que 

les concentrations de nitrates et de nitrites retrouvées aux sta-

tions A 1 et A 2 sont inférieures à celles présentes aux stations 

A3 et A 4. 

La valeur moyenne de la concentration en nitrates et 

en nitrites observée au cours de llété (0,083 ppm) est inférieure 

a celle déterminée au cours de llautomne (0,250), peut-être en 

raison du lessivage des terres agricoles. 
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2.5 ~~~~e~~~~_!~~~~~~!9~~ 

Le tableau XXXII montre que pour les deux échantillon­

nages du mois de juillet, les concentrations de phosphore inorga­

nique mesurées sont dans l'ensemBle inférieures a la limite de 

détection. La moyenne calculée a chacune des stations est respec­

tivement, dans l'ordre haBituel, de 0,018, 0,017, 0,016 et 0,016 

ppm. Ainsi, il existe peu de variation de la concentration a 

marée haute entre les diverses stations. De plus, il apparaTt 

que la concentration moyenne de phosphore a toutes les stations 

est la même au cours de l'été et de l'automne, soit: 0,024 ppm. 

A l'examen du tableau XXXIII, il ressort qu'il y a peu 

de différence dans la valeur moyenne de la concentration de carbone 

inorganique total déterminée pour les quatre stations. Les moyennes 

calculées pour les stations A l, A 2, A 3 et A 4 sont respectivement 

de 19,2, 18,5, 18,8 et 19,9 ppm. De plus, les échantillonnages 

effectués au cours de l'été (moyenne: 19,0 ppm) et de l'automne 

(moyenne: 18,7 ppm) mettent en évidence une concentration de 

carbone inorganique total similaire. 

La concentration de carbone organique total semble 

relativement constante a chacune des stations lors des sept échan­

tillonnages (Tableau XXXIV). Les moyennes calculées aux stations 

A l, A 2, A 3 et A 4 sont respectivement de 7,6,7,2,6,2 et 



Al 

DATE PP" 

25 JUIN 1\180 110.9 
9 JUILLET 1900 -
23 JU 1 LLET 1930 -
22 AOÛT 1930 \1 , 3 

22 SEPTEIIBRE 19lJO 7,0 

5 OCTOBRE 1980 8,0 

21 OCTOBRE 19&1 3,0 

Al 

OATE PP. 

25 JUIN 1980 -
9 JUILLET 1980 --, 

23 JUILLET 1980 -

22 AOÛT 1980 7.9 

22 SEPTEMBRE 1980 4.6 

5 OCTOBRE 1980 2.6 

21 OCTOBRE 1980 5.2 

Al 

DATE R 

25 JUIN J'ISO -
9 JUILLET 1980 
23 JUILLET 1980 

22 AOOT 1980 0,4 

1?7 ,"OTF".RE 1980 1 n.n 
5 OCTOBRE 19CO o 5 

21 OCTOBRE 1980 1.1 

TABLEAU XXXIV 

CARBONE ORGAN 1 QUE TOTAL 

A2 A3 

DATE PP" DATE 

25 JUIN 1930 IUl 25 JUIN 1980 
9 JU 1 LLET 1\180 9 JU 1 LLET l!1oo 
2"3 JU 1 LLET 1900 - 23 JUILLET 1980 
22 AOÛT 1980 . 7,3 22 AOÛT 1980 
22 SEPTEIIBRE 1980 ti,5 22 SEPTEIIBRE 1980 
5 OCTOBRE 1900 9,0 5 OCTOBRE 1980 
21 OCTOBRE 1900 4,2 21 OCTOBRE 1980 

TABLEAU XXXV 

CHLOROPHYLLE 

A2 A3 

DATE Ph DATE 

25 JUIN 1980 - 25 JUIN 1980 

9 JUILLET 19EO - 9 JUI LLET 19CO 
23 JU 1 LLET 1980 - 23 JUI LLET 1900 

22 AOOT 1980 6.7 22 AOOT 1980 

22 SEPTEMBRE 1980 4.8 22 SEPTEMBRE 1980 
5 OCTOBRE 1980 2.6 5 OCTOBRE 1980 

21 OCTOBRE 1900 2.7 21 OCTOBRE 1980 

T~LE.~ Y-XXVI 

nAPPORT CHLORO/PHAEO 

A2 A3 

DATE R DATE 

?~ .""N 19pn 15 .IUIN 1980 

'9 JUILLET 1980 q U ln 19CO 

23 JUILLET 1980 - 23 JUI LLET 1900 

22 AOÛT 19ro 0,3 22 AOÛT 19~0 

ln «PT, ..... lq~n ln Q ?7 ".TF" •• ' lq90 

5 OCTOBRE 1930 o 6 5 OCTOBRE 19CO 

21 OCTOBRE 19P.O 1,3 21 OCTOBRE 1980 
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Ali 

PP" DATE PP" 

' 3.q 25 JUIN 1980 IS.5 
9 JUILLET 1980 

23 JU 1 LLET 1930 
6,9 22 AOÛT 1980 6,l 

6,9 22 SEPTEIIBRE 1980 4,9 
0,0 5 OCTOBRE 1980 LO 
3,5 21 OCTOBRE 1980 3,9 

Ali 

l'PB DATE PPB 

- 25 JUIN 1980 -
- 9 JUI LLET 1980 -
- 23 JUILLET 1980 -
4 8 22 AOÛT 1930 3 9 

3.9 22 SEPTEMBRE 1980 2.8 

6.5 5 OCTOBRE 19EO . 7.1 

2.B 21 OCTOBRE 1980 3.0 

A4 

R DATE R 

?5 JUIN 1900 -
- 9 JUILLET 1980 -
- 23 UI LET 1980 -
o 4 22 AOÛT 1980 o 6 

1 n .R n I~SO ~.O 

1 6 5 OCTOBRE 19B!) . Il 8 
o g 21 OCTOBRE 19W 6 0 



6.3 ppm. La concentration moyenne de carbone organique total 

évaluée pour les échantillonnages effectués au cours de l'été 
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(7,3 ppm) est similaire a celle calculée pour les échantillonnages 

de l'automne (7,1 ppm). 

Le tableau XXXV rassemble les concentrations de 

chlorophylle déterminées au cours des sept échantillonnages. La 

concentration apparaît constante a chacune des stations. La 

concentration moyenne de chlorophylle a chacune des stations est 

respectivement, dans l'ordre habituel, de 5,9,3,6,3,9 et 3,7 ppb. 

Aucune différence importante dans la concentration moyenne de 

chlorophylle a l'été et a l'automne n'est remarquée. 

Les valeurs du rapport chlorophyllejphaéopigments 

sont relativement constantes a chacune des stations lors de 

chacun des échantillonnages (Tableau XXXVI). La valeur moyenne 

du rapport chlorophylle/phaéopigments calculée aux stations A l, 

A 2, A 3 et A 4 est respectivement de 1,4, 0,6, 1,1 et 3,2. 

La moyenne du rapport chlorophylle/phaéopigments calculée au 

cours des échantillonnages d'été (1,4) est pratiquement la même 

que celle calculée au cours des échantillonnages d'automne (1,6). 



DISCUSSION 

INFLUENCE DE LA MAR~E DYNAMIQUE SUR LA CONCENTRATION DE DIVERS 

PARAMËTRES PHYSICO-CHIMIQUES DANS LA BAIE DE LA RIVIERE BËCANCOUR 

1. Etude des corrélations 

Une étude a été réalisée sur A.P.L. (A Programming 

Language) afin de faire ressortir toutes les corrélations 

pertinentes à notre but. L'analyse des relations entre les 

différents paramètres, d'une part, a été faite à partir du 

calcul des coefficients de Pearson. Seuls les coefficients 

significatifs au niveau de probabilité < 0,05 ont été retenus. 

Aucune corrélation significative n'existe entre les divers 

paramètres mesurés à chaque station, tant pour le cycle mensuel 

que pour les cycles de marée. 
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Toutefois, certaines stations sont fortement corrélées les 

unes aux autres par rapport à l'évolution temporelle de quelques 

paramètres chimiques. Ces relations sont exprimées graphiquement 

à l'appendice B. 
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Il existe une corrélation positive entre les stations 

A l et A 2 pour les nitrates et les nitrites mesurés le 9 juillet 

(Fig. 4). De plus, pour ce même paramètre, nous remarquons une 

corrélation positive entre les stations A 2 et A 3 lors du cycle 

du 23 juillet. Pendant le cycle du 5 octobre, nous observons des 

corrélations positives entre les nitrites et les nitrates des 

stations A l et A 2, A l et A 3 (Fig. 5). Enfin, lors du cycle 

du 21 octobre, les stations A 2 et A 3 sont corrélées positive­

ment en fonction de l 'évolution des nitrates et des nitrites 

alors que les stations A l et A 2 le sont pour les variations des 

concentrations en chlorophylle (Fig. 5) 

De l'étude des corrélations établies pour l'échan­

tillonnage cyclique, il ressort que seulement deux paramètres 

semblent corréler de façon significative~ Il s ' agit de la chlo­

rophylle et des nitrates et des nitrites. Une corrélation est 

observée pour ce dernier paramètre à tous les cycles mais celle­

ci n'existe qui entre les stations de la baie. Ainsi, les nitrates 

et les nitrites des stations de la baie semblent subir la même 

dynamique lors du flux et du reflux des eaux. 

Lors de l 'échantillonnage mensuel, des corrélations 

positives sont constatées entre les stations A l et A 2, A 2 

et A 3 et A l et A 3 pour les nitrates et les nitrites (Fig. 6). 
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De olus, une corrélation positive est notée entre les stations 

A l et A 2 pour le carbone organique total. 

Les corrélations établies pour l'échantillonnage mensuel 

impliquent deux paramètres seulement et ne se manifestent qulentre 

les stations de la baie. De plus, les corrélations observées 

pour les nitrates et les nitrites montrent qu'il existe une inter-

dépendance entre les stations de la baie pour l 'ensemble des mois, 

toujours a marée haute. 

2. Choix des paramètres indicateurs de l 'influence de la marée 

2.1 Choix de nos stations de référence 

A 4 caractérise les eaux typiquement fluviales. 

Parmi les stations de la baie, les stations A l et A 2 sont 

retenues à cause de leur proximité, tandis que la station A 3 

est moins caractéristique, étant une zone intermédiaire où il 

existe un mélange des eaux. De ce fait, les stations de réfé-

rence sont A l et A 2 versus A 4. 

2.2 Corrélations versus stations de référence 

Déjà, nous avons souligné. que les corrélations 

n'existent qui entre les stations de la baie. La station A 4 

étant importante à considérer, il serait intéressant d'essayer 

de déterminer les paramètres indicateurs de l'influence de la 

marée. 



49 

De tous les paramètres étudiés au cours des quatre 

cycles différents, nous avons retenu les nitrates et les ni-

trites (tableaux XII, XIII, XIV, XV) ainsi que la chlorophylle 

(tableaux XXIV, XXV). Les autres paramètres ne semblent pas sensibles 

à la variation de niveau d'eau (36 cm) que subit la baie dans 

un temps restreint. 

Cette hypothèse de travail se vérifie puisque deux 

paramètres seulement varient en fonction du niveau d'eau lors 

de chaque cycle de marée. Il s'agit des nitrates et des ni­

trites et de la chlorophylle. A titre d'exemple, le cycle du 

21 octobre a été choisi. 

L'examen des Fig. 7 et 8 montre que lorsque le 

niveau d'eau diminue, la concentration des nitrates et des ni­

trites augmente de façon progressive de la station A 2 vers la 

station A 4 tandis que la chlorophylle présente une augmenta­

tion progressive de sa concentration de la station A 4 vers la 

station A 1. De plus, nous observons une teneur élevée en chlo­

rophylle et une concentration faible en nitrates et en nitrites 

au niveau d'eau le plus bas de la station A 2. 

De plus, la figure 8 nous démontre que la chlorophylle 

et l es nitrates et l es nitrites subi ssent l'effet du ni veau d' eau 

qui lui-même est fonction du flux et du reflux des eaux. L'évo­

lution de ces deux paramètres sera étudié pour chacun des cycles 

effectués. 



2.3.1 Cycle du 9 juillet 1980 

A l'examen du tableau XII, il ressort qu'au reflux, 

il y a diminution de la concentration en nitrates et en 

nitrites aux stations de la baie, ce qui peut signifier 

qu'il y a consommation de nitrates et de nitrites pour 

l'activité photosynthétique. De plus, on observe, à la 

station A 4 pour ce cycle, une concentration de nitrates 

et de nitrites relativement constante alors qu'à marée 

haute, elle est supérieure à celle des stations de la 

baie. 

2.3.2 Cycle du 23 juillet 1980. 
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Les concentrations de nitrates et de nitrites sont 

plus élevées (Tableau XIII) mais semblent subir la même 

évolution que lors du 9 juillet. Il a été noté dans notre 

carnet d'observation que cette journée était nuageuse; 

ainsi, il pourrait advenir que l'activité photosynthétique 

ait été moins intense. 

2.3.3 Cycle du 5 octobre 1980 

Les nitrates et les nitrites (tableau XIV) subissent 

lors de ce cycle la même évolution que lors des cycles du 

9 et 23 juillet. Cependant, à la station A 4, une augmenta­

tion de la concentration lors du reflux est notée. Les 

concentrations de nitrates et de nitrites sont plus élevées, 



au cours de ce cycle, à la station du fleuve qu1aux sta ­

tions de la baie. A l 1 examen du tableau XXIV, il apparaît 

que la concentration de chlorophylle diminue pendant le 

reflux aux stations de la baie alors qui elle est relati­

vement constante à la station A 4. 

2.3.4 Cycle du 21 octobre 1980 

Les concentrations de nitrates et de nitrites déter­

minées le 21 octobre (tableau XV) semblent relativement 

constantes à marée haute aux stations A 2, A 3 et A 4 

alors qulau reflux, on assiste à une diminution de la con­

centration aux stations A 2 et A 3. Au reflux et à marée 

haute, la concentration de chlorophylle (tableau XXV) est 

relativement constante et inférieure à celle déterminée lors 

du cycle du 5 octobre. Ainsi, lors du reflux, la consom­

mation de nitrates et de nitrites augmente en raison de 

l ' activité photosynthétique. A marée haute, la concentra­

tion de nitrates et de nitrites dans la baie est en équi­

libre avec celle du fleuve. 

Il est admis que les nitrates et les nitrites, ainsi 

que le phosphore sont reliés à l 'activité photosynthétique. 

l 1 examen des tableaux XVI, XVII, XVIII et XIX correspondant 

aux concentrations du phosphore suggère que le phosphore 

agit peut-être comme facteur limitant, étant donné sa très 

faible concentration. D'une façon générale, le protoplasme 

51 



des algues est constitué des éléments suivants: C1Q6 , H263 , 

0"0' N16 , P, (~1organ, 1981). De plus, le phosphore est 

considéré limitant si le rapport N:P est plus grand que 

10:1 (Chiaudani, 1974). Donc, le phosphore n1agit pas ici 

comme facteur limitant. 

3. Influence de la marée dynamique sur la concentration des 

paramètres physico-chimiques dans la baie de la rivière Bécancour 

Les nitrates et les nitrites et la chlorophylle constituent 
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les deux paramètres retenus lors de l 'échantillonnage cyclique. Les données 

suivantes montrent des différences de concentration pour ces deux paramètres 

entre les stations A l et A 4 ou A 2 et A 4. 

XII A l < A 2 < A 4 

XIII A l < A 2 < A 4 

XIV 

XV 

A l < A 2 < A 4 

A l < A 2 ~ A 4 

XXIV 

XXV 

Chl orophyll e 

A l ~ A 2 < A 4 

Al > A 2 ~ A 4 

Au cours de l 'échantillonnage mensuel, les concentrations 

de nitrates et de nitrites évoluent au cours des mois de la façon sui­

vante: A l < A 2 < A 3 < A 4, tandi s que l es autres paramètres mon­

trent des concentrations relativement constantes entre les différentes 

stations. Les nitrates et les nitrites sont donc au cours des échan-



tillonnages cycliques et au cours de l'échantillonnage mensuel, qui 

est toujours effectué à marée haute, plus concentrés dans le fleuve. 

De ce fait, on peut conclure que la marée dynamique a un effet car 

elle est une Source d'apport en nitrates et en nitrites. En effet, 

si on empêchait l'eau du fleuve de pénétrer dans la baie, on assiste­

rait à un appauvrissement total de la concentration des nitrates en 

raison de l'activité photosynthétique. 
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CONCLUSION 

Dans ce travail, notre but était d'établir l 'influence de 

la marée dynamique sur la concentration de divers paramètres 

physico-chimiques dans la baie de la rivière Bécancour. 

Suite aux séries de données recueillies et étudiées, il 

ressort que 11 analyse des nitrates et des nitrites est l 1 i ndi cateur 

le plus certain permettant de déterminer l 'influence de la marée; 

tandis que le pH, la conductivité, la turbidité, l'oxygène dissous, 

le phosphore inorganique total, le carbone inorganique total, le 

carbone organique total, la chlorophylle et le rapport chlorophylle/ 

phaéopigments sont de moindre importance. 

Nous affirmons que la marée dynamique a un effet car elle 

est une source d'apport en nitrates et en nitrites. En effet, si 

on empêchait l'eau du fleuve de pénétrer dans la baie par un moyen 

physique quelconque, on assisterait à un appauvrissement total de 

la concentration des nitrates en raison de l 'activité photosynthétique. 
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RÉSUMÉ 

Dans le présent travail, nous avons cherché à déterminer 

l'influence de la marée dynamique sur la concentration de divers 

paramètres physico-chimiques dans la baie de la rivière Bécancour. 

La baie de Bécancour est située sur la rive sud, à environ 

700 mètres à l'est de l'embouchure de la rivière Bécancour. Celle-ci 

se jette dans le haut-estuaire supérieur du Saint-Laurent, à environ 

20 Km en aval du lac Saint-Pierre et à 15 Km de la ville de 

Trois-Rivières. 

Nos travaux portèrent sur les paramètres suivants: la mesure 

du niveau d'eau, du pH, de la conductivité, des matières en sus­

pension, de la turbidité, de l'oxygène dissous, des nitrates et des 

nitrites, du phosphore inorganique total, du carbone organique total, 

du carbone inorganique total, de la chlorophylle et des phaéopigments . 

De l'étude rationnelle des données physico-chimiques, il 

ressort que l ' analyse des nitrates et des nitrites est l'indicateur 

le plus certain permettant de déterminer l'influence de la marée. 

Les nitrates et les nitrites présentaient une variation de concentra­

tion lors du jusant. 
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En résumé, il apparaît que la marée dynamique a un effet car 

elle est une source d'apport en nitrates et en nitrites . En 

effet, si on empêchait l'eau du fleuve de pénétrer dans la baie 

par un moyen physique quelconque, on assisterait à un appau­

vrissement total de la concentration des nitrates en raison de 

l'activité photosynthétique. 
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APPENDICE A 

COURBES D'ËTALONNAGE POUR 

L'ËCHANTILLONNAGE DU 25 JUIN 1980 
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COURBES D!~TALONNAGE POUR L'EcHANTILLONNAGE DU 25 JUIN 1980 

Solutions étalons 

( ppm) 

0,5 
0,2 
0, l 
0,05 

Solutions étalons 

(ppm) 

0,2 
0, l 
0,05 
0,01 
0 

Solutions étalons 

( ppm) 

50 
30 
15 

5 

Nitrites et nitrates 

Nombre de divisions sur le 
papier de l'enregistreur. 

(Expansion de 7,2) 

Phosphore inorganique 

88,5 ± 2, l 
35,3 ± 1,5 
19,5 ± 0,7 
10,0 ± 0,0 

Nombre de divisions sur le 
papier de l'enregistreur. 

(Expansion de 10,0) 

27,3 ± l ,5 
13,5 ± 0,7 
7,3 ± 0,4 
4,0 ± 0,0 
3,0 ± 0,0 

Carbone inorganique total 

Nombre de divisions sur le 
papier de l'enregistreur. 
(Expansion de 6,8) 

76,7 ± 1,5 
47,8 ± 0,4 
23,8 ± 1,3 
8,8 ± 0,4 

Carbone inorganique total et carbone organique total 

Solutions étalons 

( ppm) 

50 
30 
20 
10 

5 

Nombre de divisions sur le 
papier de l'enregistreur. 
(Expansion de 9,2) 

88,7 ± 5, l 
59,8 ± 1,6 
44,3 ± 0,4 
32,0 ± 0,7 
21,5 ± 1,3 . 
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Figure 3: Courbes dl êta 1 onnage pour 1 1 êchanti 11 onnage 
du 25 juin 1980. 
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APPENDICE B 

CORRELATIONS DETERMINEES POUR LES 

rCHANTILLONNAGES CYCLIQUES ET MENSUELS. 
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Figure 4: Corrélations déterminées au cours des échantillonnages 
cycliques du mois de juillet . 
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APPENDICE C 

VARIATION DU NIVEAU D'EAU ET VARIATION DE LA CONCENTRATION 

DES NITRATES ET DES NITRITES ET DE LA CHLOROPHYLLE LORS DU 

CYCLE DU 21 OCTOBRE 1980 
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Figure 7: Variation du niveau d'eau pour le cycle du 
21 octobre 1980. 
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Fi gure 8 : Variation de la concentration des nitrates et des nitrites 
ainsi que de la chlorophylle pour le cycle du 21 octobre 1980. 
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